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terre 
À 4 mr mèré était verve, et 
avait avee elle beaucoup de 

À sa vue, 


pe 


lui dit: Ne pleurez pas, ét s'appro- 
chant, il toncha le cercueil. Ceux 
ui le portaient e'arrétèrent, et il 


it: Jeune homme, levez-vous, je 
voug na imande. Et aussitôt le 
"mort né ar se mit à parler, et 
Er aa in à sa tüère. Et tous 


furent ph = de erninte, et ils glo- 

tifiaient Dieu en disant : Un grand 

| guet s’eat levé parmi nous, et 
ieu 4. v visité son peuple. \ 


LE MESSAGE DU SAORE. 
COEUR À LA FRANCE 


+2 A EE 

Jéaus désirait, sur [nn fin qu 
XVIIe siècle, nn pare en la 
eonsolidant, l'atliante qu'il avait 
contractée dés lonvtemps.avec Ia 
France. Peut-être voulait:il en- 
rayer ainsi, dès le principe, le 
mouvement "piété qui com- 
mMençait déjà, ‘et qui devait abou- 
tir à la rupture de toute relation 
officielle dela France avec Dieu. 
Quoi qu'il en ait, ayant à s’adres- 
sèr à la France, Notre-Seigneur 

a'adressa à celui qui seul pouvait 

alors trüiter officiellement et va- 

en da pre au nom de la France, et 

résentant son divin Coeur, 

Fe lu LE Ranndes de reconnaître 

er me ses droits et soû 
ne. 

Notre-Seigneur deñiandäit à 
Lôuis XIV, par Marguetite- Marié, 
€e qu'il demandait à Charles V 1} 

ar Jeanne d'Arc: ‘Vous serez, 

i didntt-die, 26. Me te fur ur Roi 
des cieux, qui ést le roi de Fran- 


x 


1e 


ce’! : Jésus/ÆChrist enténd tou- 
jouts conserver son droit de sou- 
.véraineté:sur la Erance. ñ 


L'Eglise ne cesse de le répéter, 

à l'encontre de tous les opposants 
- pa du dehors, soit du dedans: ce 
t pas seulement sur les indi- 

“ us et sur les familles, é’ést qur 
les peuples que Jésus-Christ veut 
régner; ce ne sont pas seulement 
les actes privés, ce sont les actes 
publies qui doivent se régler sur la 
loi de l'Evangile ; quand le Fils de 
Dieu est venu du ciel apporter au 
monde le code compléinentaire de 
“moräle dont le monde avait be- 
soin, il n’est pas plus loisible aux 
peuples qu'aux individus de dé- 


daigner ou de tenir pour non ave- |‘ 


nu un pareil code. 


Tenace dans ses préjugés, la mè- 
re N ’en était fi ‘à demi charmée, 
mais l'ancien huissier Ja rassurait 
de son mieux. 


À travers les livres, Madame Mar-|sey, 


gd dela. ville. 
Seigneur touché de compassion 


| 


igne indépendant des 
_ Tant que la Franée. 1e 

s reconnu officiellement le -rè-| 
gne de Jédue-Christ et de son di- 
vin Coeur, tous les’chefs qui se 
suecéderont à sa tête devront se re- 
garder comme les destinataires du 
Message de Paray. 

On peut hésiter à entendre dans 
leur signification matérielle. les 
pronresses dont Marguerite-Marie 
acéompagnait ses demandes; ôn 
peut penser que, pour une é 
partie, elles Mosblalont à des eir- 
constances particulières et ne con: 
cernaient quecelui-quiavait alors 
l'autorité royale. Mais ce qui est 
certain, c'est que le jour où 1#fce 
LA 7 dti les déâirs dé No- 

Séigrenr, se déclarera officiel: 
lement chrétienne, les plis #bane 
dantes bénédietions lui seront as- 
surées, c'est que ce jour-là, elle 
reprendra dans le monde #a glo-|gor 
rieuse mission au service de la 
Providence. 


Sans doute, il ne TE 
chaeuñ de nous qué 

adresse Aujourd’hui si Sert 
Coeur cet hommage vivement sol- 
licité et toujours ardemment at: 
tendu, d’une reconnaissance pwbli- 
aue et natioriale de son. 


Mais au moins pouvons-nous réa- 
wir, chasun dañs la mesüre de no- 


règne, | d’une ur question dû petit ea: 


< et repile Fine 
par l'école entre. 
LES ae has me 


EE ss 


la ‘main qui les atte, mais nt. 
fuient quand cette main eat at. “Que faire alors. Gosutaibl 
cord’ je doi vous dire diée d'on bon gourdin. * gémir et déplorer?. .. Sans 
dés A ne mag rar Re _'En politique, le gourdin est Je |mais-plus encore: réagir et.» se 
ri en commencement de la ou suite, dussions-nous m 


sagèsse, tt 
ce gourdin c'est un vote intelli- 
t jeté dans l’urne électoral. 
“il soit bleu ou rouge reu im- 
e: l'important, e’est qu'il soit 
intelligent,4@ patriotique au vrai 
sens du mot. 


re, j'ai cotisulté des 
se|liers et réguliérs. Non ‘de |t 
leurs sages og our et avee- 


“Un prêtre canadien, re venu de 
la pe où il était nié refa refaire |: 
santé, me conteit le fait sui 
vant: 


j'ai fouillé, gi À 
core dans je ne sais corbi 


ke 


:14{fn mère avait laiggé son bébé DEAR PER 
teurs, vieux ef es, de six mois seul dans son berceau, |‘ 
trowver une solution qui était deécendue préparer le di- FRIVOLES? 


4 near du moins quelque u, nér du muri. 2e temps près 


a 


pour cela nous i r quelques 
qe part Bus ark : NT 
une pal us large p 
l'étude, à la réflexion. Remontons 
d'un pouce l'agrafe de notre 


sage ; allons paser un quart d'hens 


re À l’église-plutôt qu'une après: 

midi. aux vues animées; parlond 

| travail, devoir au heu ur. 
chiffons et, à l'instar de l'aimable 


5 ! saint ARE AS l'on a donné pour pro: 

avee ; à la €hambre pou a: 

vieux ho bien tranquilles de. 1 Vor d Vente l'enfant n’a hésoin de on, La femme est en trainde ga: | tecteur a gr > ommmmn à 

vo? win spectacle aftretix Ja: la- ter la:soeiété contemporaine’; me à top d e h faite pour dé 
‘ [te Meur. not 41 fdisait dernièrement, sur un ton de Pins ,Arandes choses. 

ché, où-personne, par respect fent- Ju Fes serpent de l'espèce la plus |férieux attristé, un monsieur très |. Gabrille Aubry. 

pu {re «dre Ps ne bars ù venimeusé s'était glissé dans l'ap- pe Fu Fay Lun tot À rt ie Foyer. | . Œ 

amais touchés, pardon à une main | €u partethent et a m ue ! Surp et indigné, d'abord, j'a 

profane d'avoir dérangé votre re- dans le eg se * ee riposté vivement, comme vous vous dé SAINTS cms 

pôs si doux et si pieux! dé Ebbitriné de L'enfant endormi, il le |l'inagines, Mesdemoiselles. Je mel Fri 


Hélas ! peines perdues; ni lés ri« 
istes, ni les tutioristes, ni les 
“RSC ni leé équiptobi. 
Mie ni même Witassé ne © 
ent à émbrâsser l' "opinion de ‘mo dia 
e | pauvre rebord: ! 

Amis lecteurs, je crois sentir 
due Yous‘voris imbpatientdr et dites : 
Arrivez done aû fait. M'y voilà. 
Le cas repose sur l'interprétation | 09 


“+ Ifixnit de ses yeux étincelants et se er atteinte au plus intime de 
|réchauffait à son haleine l'âme ét il me semblait que j'avais 
li,|: ‘La pauvre femme nn 1 devoir de nous défendre toutes. 
kLralysée de frayeur. Au us pe 'ai crié au pessimisme, à l’exagé- 
mouvement, au plus léger brait, le | ration, voire même à la calomnie. 


uvait mordre le pauvre +, la première émotion 
e. pales ra tuer, Que Ra mo ps » ces paroles me sont reve- 
| cul du pe la Le yo 
Marie: “ce 


es, ên. m'étonnant moins, et el- 

ez mon fie, FE m'ont forcée à un minutieux. 

He Vie!” Soüdäin, le. serpent [examen de conscience dont, je 

déroule lèntement ses anriéaux, | vous le dis tout bas, nous ne som- 
glisse hors du berceau et va se ré- | mes DES sorties toutes.b] 

+ sous nn meuble. uête officielle, sans com- 


téch 
Cominént ‘‘auant'à la 


tre, influence contre ces catholi- 
ques,.s il en exigtait encore, qui 
sous un vain, prétexte de toléran- 
+erh'obstinernaient malgré les Aver- 
tissements réitérés de l'Eglise, à 
régarder et à préconiser comme 
l'idéal, on du moins eomme-là-seu- 
le organisation désormais possible, 
une constitution neutre, sinon 
othée, dédaignant. ainsi, comme ‘à 
jamais chimérique, le message 
tr ansmis par Marguerite-Marie, 
Pierre Bouvier, 8.J. 
‘Le Messageg Chnadien, du 
Sacré-Coeur.’’ 


: BEEN 9 "MERE Es 
THÉOLOGIEN ‘‘FIN DE 
SIECLE - 


Un record 


2 


Il y a quelques jours, mous li- 
sions dans la Liberté. un article 
très bien écrit, dans lequel le mot 
était souvent répété et 
Mais, qui aurait (à 


record’ 
non sans raison. 


même; les déf aillances du 
sophe ‘de Ferney’ 
Genevois’ 


‘‘philo- 
ou du ‘‘sénsible {décadence datine. 
étaient passées sous si- 
| lenee ; des poésies royalistes où bo- 
= Tmissez-le voyager au moins! napartistes de l’exilé de (uerne- 


il n'était jamais question, et 


ceau, il n'est pas de grosse peine | l'auteur des Vierges de Verdun ou 


qu'une heure d'étude ne fasse ou- 
blier,.et, quand on à mordu 


au!lui que‘l'auteur des Châ 


de l'Ode à la Colonne n’était pour 
timents;. 


fruit de la science, on ne songe |enfin, le chantre de-Lisette (rap- 


guère aux pommes d'amour. 


| pel ému de sa jeunesse d'étudiant) 


À dix-huit ans, le remède-n 'est | occupait une phtbé plus importan- 


pas absolument sût, ntis, Passion- 
né pour son rôle de pédagogue, 


te que lé chantre d'Elvire. 
X] fallait 1 ‘enténdye déclaämer les 


l'excellent homme s’ert exagérait jolies stances de Béranger à la ei- 


un peu les heureux résultats, Com- 
me l'influence souveraine de ces 
grands médecins : Corneille, Raci- 
Molière, Pascal, Chateau- 
brhand, Michelet, Lamurti- 
ne,, Thiers, Béranger, . “Voltaire, 
Rousseau, tirés l’un après l'autre 
de leurs rayons. Plein d'ardeur et 
_de gonvietion, il ne se piquait pas 
d'impañtialité et supprimait avee 
désinvolture ce qui génait ses ad- 
mratiôns et ses principès Il glis- 
sait sur les niges sanglantes de 
* ta Révolution, s’exaltait aux dates 
orieuses et. s'indignait .eohtre 

i rappelant sà récente 


SE litératère il potes » 


|. 


: bail Sa es 


té pé ronnaise : 
‘Lieux où, jadis, m'a bercé 
l'espérance, 
‘Je vous revois à plus de 
cinquante ans.” 
En revanche, c'était un ‘“huma- 
uiste de premier ordte, pénétré des 
purés beautés classiques et le éer- 
veau bourré de citations: Homère, 
Cicéron, Tacite, Horace, 
étaient ses dieux, et, la passion po- 
litique ne L’égarant pas à'éet égard 
son enseignement y gagnait en s0- 
lidité ét en clarté, 
: Pierre y mordit beaucoup plus|m 
vite que l’on n'eût pu l'espérer 
L'âme rustique est plus apte que 
toute autre à saisir la\simplicité 


|raisons, où, hélas! existe encore |l' 


1 traduite à l'ombre d’un boïs, et, si 


Virgile 


{pas ; mais lorsqu'il rentrait 
ps 


a 
tant | pousse un cri de jaie, s'étance et Ph À police, mais seulement 
éhe | emporte son fils satvé par la pro- per quelques regards erva- 
| [tection, de: la AE du ciel. teurs, vous avez pu, “apr moi, 
ué| “Au eri de ea f mime, thonie tonstater que nombre de mères 
; |accourt, tue, le he.” laissent leurs enfants sans soins et 
: sans surveillance, sortir et errer 
En \hant dâns 1 bb Catkolf: au hasard des rues et des recon- 
qe ce petit fait historique et édi- |tres. - 
: |flañt à la fois, notre pensée se pôr-|. Vous avez pu voir aussi, et peut-|* 
tait sur un autre serpent qui me-|être en plus grand nombre, des 
#atis- |nâce de sa-bave et de son,venin | épouses imprudentes négliger les 
ps hômbre d’enfants de nôs fnèpes dévoirs du foyer, courir aux amu- 
é catholiques au Manitoba. | séments et aux rendez-vous dange- 
Cé serpent, de l'éspèté la plus reux, risquer leur sécurité et leur 
verimeuse, c’est l’école neutre qui |prôpre bonheur en même temps 
menace non plus seulement lg vio|qte celti de letr fâmille. 
di corps des enfañts, mais la vie] Enfin, n’avez:vous pas, maintés 
e leur âme. Ïl est enroulé: non | fois, hélas! rencontré des jéunes 
sur la poitrine des enfants, maisifilles vêtes sans. pudeur, parlant 
e,etpratiquement toujours |embusqué dans ces salles de elas- [sans retenue, se tenant sans résér- 
en vain. Le. e dû docteur |ses qui attendent l'enfance cha-|ve et-sans-dignité?... Et, dites, 
contre l'asthme, outre du que ma matin. ” «{f/est-ce pas: là un apéctaéle pro- 
Vénétie qu’il assure, coûte peu et| * Le eu 1 av et les cr DE prete 
tous. C’ soucieux de la. vie surnaturelle de ieu, nous n’en som 
av be 19 tn da prit leurs-enfants, s'efforcent dé le fai: | mes pas toutes là. I est encore, 
Won. AS id re passer À trayers le treillis légal à le sais, des eg admirables, 
et loin d'être une préparation quel: Es qu'il ne puisse pas salir et |des épouses fidèles, des jeunes per: 
conque et douteuse. Votre: MmAT- [tuers n'empêche qu'il est ge Minc sonnes mod! 
chand vous : is Le vendra. ménaçant. 


peut-on (rémarquez.: je re dis pas 
““doit-on’’) satisfaire âu précepté 
nous obligeant à l'audition de la 
messe; les dimanches et fêtes d’0- 
bligation®? 

La. question -poséé, voici quél- 
ques petits détails, absolument in- 
dispensables, pout saisir toute la |! 
profondeur et toute l’érudition de 
la solution du ‘théologien fin de 
siècle”. Vous allez probablement 
tous vous dire : C’est bien aim Je ; 
pour entehdre la messe, il faut être : et très” 
être dans l'église, Or, é et à “où | voir 868 chers six 6 Famant. 
mon théologièn diffère avec vouk, nlesaediiitiéhes 
Ecoutéz : ÿ “ee 

1 y a üne pâfoisse, pas très é16i- | + 
gnée de Winnipeg, dont le nom 
doit rester Secret. pour bien dés |: 


fi p al ER 
Gêve au: "p tour 
ést accompli, la : pe Us ren 
faite, et Dieu, sans fil dou 


dé L' 
— Des milliers aetime à peu Le 
ht dépènalés pour se guérir de 


une coutume ( ?) ur je qualifie 
d’ {‘abominable'’ hète | Kel] 
sonnera peut-être pr out peu du- 
ré à certaines oreilles par. trop sen- 
sitives.' Ma foi, patience, je. la 
maintiens. Cette coutume consis- 
te en Europe, — je puis l’affirmer 
pour la France et là Bélgiqüé, — 
à entendre la messe, à la porte, 


#, hr, 


ADaur La 4 


a Mais il est . incontestable 


' fe. 4er 


“fi Fac << : th 


AG 77 
‘‘Pardonnez-moi de ne pâs ‘at-|en,dire-autant ; et, en-ces derniers 
tendre la fin de votre grand deuil temps, surtout, j'ai failli, étre 
pour venir vous. entretenir encore Hoyé sous un véritable’ déluge ; su- 
de ‘mes affaires, mais j'ai absolu. |prérie argument du beau sexe 
ment besoin de votre amitié, et}lorsqu’'il a épuisé tous les autres. 
vous ne ie réfusérèes-pas uxie se-|Je ne peux pas voir les larmes d’n- 
vonde fois vos bons offices. D'a-}ne fémme..: fât-ce ma mère (j'ai 
bord, n'est-ce pas, vous ne me gar- pourtant corhinencé \bien petit !), 
4 pas rancune de ma méchante lelle le saît et elle en Abuse sans là 
üreur, lors de votre départ ‘ré | moindre diserétion. tte  ‘ois, 
eipité. J'avais eru à une défaite, cependant, j'ai tenx bon! Faut-il 
à un prétexte,‘je vous accusais|que je sois pincé |! ht coxbat- 
presque de trahison. Hélas! vous} tais pour ma Dame! 
n’étés que trop jnstifié, ét, derriè-| ‘Selon votre aimable prév sion, 
*e le cercueil de votre chère et VÉ- | l'affaire a été chaude! Et\ma vhè- 
mérée mère, je mé suis amère:1ent |ÿe inaman m'a d’abord fort mal 
réproché mes injistes soupeotis.… Liseu. Avais-je perdu la  kaison? 
*"“Oonmme si votre haute loyauté |Avais-je juré de déshonorer ses 
pouvait s’abaisser aux  faux-| cheveux blanes, de a condu e au 
füyants, aux manoeuvres -dilatoi- tonbéau ? 
res! Comme si votre esprit supé:| , ‘Je lajggai pisser ln boürra 
rieur était accessible aux faibles. | et répond avec déférence : 
ses humaines ! -Commesi votre se |: ‘‘ Pour ma raison, je ne puis 
reine sagesse meplamnit pas «au:|nerdre ce que je n’ai pas. Poir 
dessus de nos f'lles passion ! votre chevelure, elle ne comp 
: #C'est bon pour nous, ‘‘Pari-| pas encore un seul Al de Ia Vierge 
siens dé la dééadénce””, Vous, Quant à vous conduire au tombear, 
cher, vous êtes un homme. de quelte erreur! : L’autel est sur lc 
rque, égaré parmi les € léhemin des fonts baptismaux ux- 
temipotains : d'Offenbach! Sas! qucls. vous désirez tant rehdre vi- 
llague! — je voudrais vous’ rés-l'aite, ét je tâcherai de ne pas vous 
ar si eë n'était au- -dessus de | faire trop atteridre votre filleu). 
Fos tar, du ni tout Yotre| : ‘‘Elle ne put s'exr de sou- 
te, vous n' i raseur nirire; un rayon de soleil sous: la 
ent, et ne rabputié én rien ce pluie ! J'en profitai ét lui prouvai 
de” Couture, gr sirabondamiment . que ‘cé marisge 
‘romaine, et jerait le salut de mon âme, de sa 
+? FH a ét me transformerait pa 
du hantement, d'autant. que, ma 
cée n'ayänt pas de. dot, jé ne 
urrais pas la croquer, chose ii 
ui LÀ L rabat ai j'épou- 


désembrumaient l'esprit. de son 
garçon. 

Ce n’était pas le- Seul charme de 
ces causeries pelitico-littéraires- 
sentimentales qui l'attirait chez 
l’ex- officier ministériel, mais auési 
le voisinage de la comtesse de 
Tournel, qui l'avait pris «en affeë- 
tion et s’intéressait à ses er 1 
amours avec l’indulgente 
d’une aïeule et ta Pense anté 
kmalice d’une graride dam 

Dans la sérénité des Details 
effacées, dans la grâce exquise du 
sourire fané, le jeune homme. ré- 
trouvait cétte doucéur féminine, 
si pénétrante chez Claudette, ont, 
‘malgré sd tendresse maternel 
robuste fermière n'avait pas "1 
mar a) 4 reflet, et, au bon vieux 

rop eomnié, où le lien 
al ossi encore le. vassal 
ri ce cg protectrice’ dés hum: 
bles foyers, il n'eût pas rougi de 
lüf conter sa peine et d'mvoquer 
intéreession, avec la naïve con- 
pee d’un dévot en sa minte ps | 


Hbtique une + églogue gagne à être 


les moeurs changent, la nature de- 
meüre immuable dans son éternel 
rénouveau. L'homme des champs, 
élevé près d’etle, imprégné de ces 
vivifianté effluvés, qui font les ra- 
ces vigonreuses et les passions for, 
tés, est moins loin de l’homme de 
la Grèce et de Rome que les cita- 
dins efféminés, blasés, raffinés, qui 
ne, comprennent ni Léohidas ni 
Cinéinnatus et ne se reconnaisserit 
hn peu que dans leurs aînés de là 


L'’onele Victoriee s'exaltait pour 
les lois de Sparte, les luttés du Fo- 
rum, ki grandeur romaine ; ‘il ad- 
mirait les deux Brutus.. Ce qui 
ñe 1 empéehait pas d’ avoir un fai- 
ble pour Céshr ! 


Pierre goûtait ces ET entre- 
iens et se rendait plus -vélontiére 
à la maison de là rte Seint-Furs 
que jadis à l’école de Cléry ; mai 
visible où non, €’était la même 
main impérieuse et douce quil'y 
entraîhait, et Claudette, absente, | FUnu 
était toujours présente entre le 
maître et l'élève, nénétrés dés mé: 
mes regrets; se glissait en tiersi@ 
dans la conversation où son nom 
revenait sans cesse; troublait. ta 
leçon, emhrouillait les textes, évo- et 
quait tout ün mondé de souvenirs 
puérils et charmants. : Ü 

Avec cette belle méthode, pro- 
grès et guérison n’avancaient pas 
de. compagnie : "si l'écolier RÉ A À 
nait vite, l'amboureux n'o 


que 


rer avait hérité. de sa sé cet. | 
ent dé 
dans |. 


pleins du même amour! 
. CHAP ITRE Il 


ne un éclair âu front, une 
joues, Mme Marceau 6 
cée de convenir que les‘ 
leurs” avaient du bon, 


au farce du raisonre: 
doit elle s 'en snôntra plus étrur- 
ireusenient die que. nvaineue 0 je dus ? Le 


- Le bonheur des autres 
‘Mon cher Paul, 


< ‘ s - 


autant que gra: 


1 


us 
.,# 


Septembre 

1." Dimanche-XV “on ; à Pouae 
côte. S. Gilles, abbé: 

2. Lundi—$. Etienne, roi. 

8. Mardi-Ste Séraphie, vierge. 

4. Mercredi: Ste Rosalie, vierge. 
5. Lu 77 “Laurent Justinien, 
6 
7 


év. 
À Ventes. Zacharie Sainte: 
Eve, 


1 Samedi-Ste ne : S. Cloud: 
ie 


PHASES DE LA LUNE 


4 
———— 


Septembre 

Nouvelle lune, le 5, à 5 # 
m. du matin. 

Premier quartier, le 13, à 10 hi. 
2 m. du mätin. 

Pleine lune, le 20, à 8 h. 1 m, 
du matin. 

Dernier quartier, le 26, à n k. 
39m. du‘soir, . 

tatlanges VENT 


CALENDRIER RELIGIEUX DE 
L'AMNER 


ee 


ÿ Jours d'obligation - 
‘Tous les dimanches de l'annéèÿ 
la Circoneision de Notre-Sei tr 
ler jañvier ; l’Epiphanie de 
Seigneur, ë janvier; Dassenatin: : 
de Notre-Seigneur, 9 mai: La 
Toussaint, ler novembre; L'’Im:- 
maculée-Conception de la Sainté 
lierge, 8 décembre; Noël ou la 
ativité "de Nôtre-Seignéur, 25 
décembre. po’ 


tailler dés sémairies, des dis ! Hp? 
fin, de guerre lasse, elle se lñissh 


ärracher un demi consentement, À 
deux conditions:-Primo: l’em 


reur n'accordérait une Recette eb. 


nérale poux faire boullir la mar: 
fuite conjugale (t'est 
Secundo: M. de Tournel sérait 
mon témoin pour rassurer les'scru: 
Piles maternels, Vous ne me pris 
verez pas de cette égide, mon ami; 
vous avez pu jugér des qualités de 
ma petite fiancée et, quant à là 
solidité de mes sentñnents, pe 
crois, Dieu mé pardonne, que j’aü- 
rais été capable de me couper la 
orge avec. vous, si j'avais trouvé 
ün rival en Votre Austérité, 

‘*Je compte donc sur votre obii. 
geant concours en cétte cireonée 
tance décisive de.nia vie.et jé:sé" 
rais.doublement heureux de vou 
devoir mon bonheur qui ne dépend 
je que de 6 

Paul fr 0issa, cètte belle épiître 
avec” un geste d'humeur et déen. 
cheta une seconde lettre, dont 1'6- 

riture, un peu tremblée, lui étain 
inconnue. 

\ “Monsieur, 

. “(Vous allez peut-être : me trou: 
ver bien hardie de m ‘adresser à 
vous que je connais à peine et! qui, 
déjà, avez dû m'oublier: mais mi 
mor onele Vigtorice ni ma marrai: 
ne “ne m'inspirent li même “con: 
flance, malgré leur grande bonté 
pour leur pètite Claudette." 
1} s'interrokapit: tout ‘ému : 
— Claudette} niurmura-t-il. 


Un instant la shéuete blonde et, - 


vaporeuse flotta/devant | 
troubles, .. puis il passa) 
sur son front et reprit 

2 J'ai un _grabd set iè 


enlevé!); - 
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heureux ! 


Mer e. e, coïnme re et 
dincre. M. l'abbé Heynen, 
maré à Bruxelles, était aussi pré- 
Mb au service. Après l'évangile, 
M'abbé Kwakman profita de la 
@ireonstanee pour rappeler aux as- 
#istants quelques salutaires véri: 
* #64; auxquelles il fait bon de son- 
fer de temps en. temp. 5 
. M. Raydens repôsé au cime- 
Mère de Saint-Alphonse, à eôté de 
‘#a femme, morte is quatre 
Mois, sur un lot qu’ À choisi lui- 
fnême. H semble que !n Très Sain- 
% Vierge, que le cher défunt étit 
AT ‘vénérer dans le sanethaire de 
trée-Dame de Lourdes quelques 
rs avant sa mort, a voulu le ré- 
penser de cet acte de piété en 
di obtenant la grâce d’une’ bonne 
* mort l’avant-Veille de sa belle fête 
de l’Assomption.e. 
: | CE 
Le Révérend Père Curé a än- 
:noncé la rentrée des classes. du 
couvent pour cette semaine. 


ét venue pour prendre Ja direc- 
tion d’une de ces classes, Nous lui 
sôühaitons un bon séjour au milieu 
de nous. 


su : 
m L'école Campeau, bâti à neuf, 
pera finie mercredi, et les èlasses 


@uvriront ‘le lendemain, jeudi le 


ps ‘ee ! 
M. l'abbé Kwakman est venu 
#n promenade à Saint{Aphonse, 
avec ses enfants de choeur et ses 


Petits chantres. Bonnes vacances! 
et ; 

di SAINT-CHARLES 

HE PE à 9 4 

" 

La n 


“Tel'qu’annoncé la semaine der- 
mère, nous proclamons aujour- 
d'hui lés suceès en musique du 
| Tai de Saint-Charles. Les élè- 

ves tiennent leurs diplômes de 
iversité de Toronto, à laquelle 
Reeouvent est âffihé depuis plu: 
+ Mieurs années. La méthode adop- 
- #6, qui est une des plus parfaites 
technique, venant en ‘partie des 
illeurs professeurs de Mont- 


véal, permet aux élèves de talent. 


\ ©Grdinaire de compléter leur cou 
és peu d'années, à condition 
'elles suivent les leçons de sol- 
ège et d'harmonie quiis’y don- 

sent régulièrement. 
Sur 24 diplômes de 


grades, 23 ont été 
1088: \ EPS 


différents 


accordés. dont 


Mile |" 
Anna Pelland, de. Saint-Norbert, 


effet. 


“il 


a L'URL . MAS : 
ice Ment, E 


Du grande élémentaire, quatre 
n'ont que 10 ans.et 7 ont obtenu 
leur diplôme après ime année seu- 
lement d'étude musicale. 
— "0" 2 


| JEANNE D'ARC 


. Voilà déjà plus d’un an que no- 
tre humble petite paroisse Jeanne- 
d’Are a fait sa première et seule 
apparition dans #5 colonnes de ee 
journal, Ce n'est pourtant pas 
paree qu'elle manque dé sujet, 
mais bien d’une plume habile. Je 
désirerais être cette plume. Hélas! 
je ferai mon possible pour faire 
connaître au publie tons $es avan- 
tages. * 

Rassurez-vous, vous qui pensez 
qu'il est diffieile de se rendre iei 
en auto, car je vais vous donner la 
preuve du contraire, : Il y a quel- 
ques semaines, MM. E. Daigneault, 
E. MeCatighati| NU Lafièèhd) "dé 
Saint-François-Xavier, sont venus 
en auto Visiter nos terres. Ainsi 
ceux qi auront l’heureuse idée de 
venir Visiter nos parages peuvent 
venir sans erainte. Je crois que 
nos terres pourront satisfaire les 
fermiers désireux de s'établir 
dans un centre français. … 

LA L1 e 
Nous avons eu, le 12 courant, la 
visite de notre vénéré archevêque, 
Mgr’ Sinnoft, qui est venu confr- 
mer. Près de vingt-cinq enfants 
ont-reçu ce grand sacrement, et 


-quelques-uns ont fait leur premiè- 
re communion, le matin. 


Inutile 


de dire que nous.nous souvien- 


drons longtemps de cette imposan- | 


te cérémonie, puisque c'est la pre- 
mière fois que nous avons l'hon- 
neur de reeevoir un évêque ‘dans 
notre paroisse. Nous regretterons 
beaucoup de ne pas-avoir eu. la 
bonne fortune d’avoir du beau 
tenps-pour cette mémorable jour- 
née ; nous n’en sommes pour cela 
que plus méritoires. 

Monseigneur nous félicita de no: 
tre nombreuse assistance par un 
si méchant tenips. Il faut aussi ci. 
ter le courage de notre dévoué eu: 
ré, qui est venu passer une semai- 
ns 


La constipation et là guérison. — 
Quand les intestins refusent de 
fonctionner, il.s’en suit la consti. 
pation. C’est un mal qui peut, si 
négligé, causer de. sérieuses com- 
plitations. Les Pilules Végétalés 
de Parmelee la feront disparaître 
rapidement. Dès les premiers 
symptômes du mal, celui qui en 
souffre devrait rapidement se pro- 
éurer un paquet de ces pilules et 
se mettre immédiatemgnt à suivre 
un traitement, Ces pilules feront 
presque immédiatement leur bon 


\ 


demander.’ ___ 
Elle aussi! 
WI Votre ami, M. Randatz, veut. 
fm épouser, paraît-il? (est bien 
étonnant, n'est-ce pas? qu'un per- 
sonnage comme lui, qui m'a vne 
di petite et me sait si peu de chose, 
pense à faire de moi sa fémme ! Ft 
q'est plus étonnant «encore que je 
n'en sois pas toute fière et toute 
doyeuse. Pourtant, j'ai beaucoup 
d'affection pour lui, dé reconnais- 
sance pour l'honneur qu'il me 
fait; je ne voudrais pas lui causer 


…/ de peine, sis, au-fond, à l'idée de 


m'appeler bientôt ‘‘baroune Ran- 
.datz’’! j'ai envie de rire... et de 
pleurer ! = 
“S'il ne:s’agissait-que de moi; 
‘Je me résignerais plus facilement : 
tout le monde ne peut pas être 
IL fant se consoler du 
bonheur qui vous échappe; en tâ- 
chant de: faire le bonheur des au- 
"Ce mariage est nécessaire à ce- 
Jui de M: Randatz (il le dit), de 
maman (je le erois), de mon petit 
. frère (j'en suis sûre). C’est plus 
suffisant pour me décider, et 
J'aurais mauvaise grâce À me 


+#Mais j'äi peur qu'il ne fasse 
le malheur d'un autre. .'et 
pourquoi je vous écris. … - 
hiètement, M. Randatz-a-lu 
ant moi une belle 
is; Monsieur. Dans votre grarid 
l, disiez-vous, e’était un de ces 
bles paysans aux mains rudes, 
au coeur tendre, dont vous 
jiez un jour si chaleureusement 
s la'd , qui wvait pieuse- 
adouci pour votre mère ses 
AM 6 d: 1 


lettre ded 


dernières heures d'isolement ; 
pour vous, les-premières heures de 
séparation. 9 

“Et vous lui nommiez mon eou- 
sin, et vous l’appeliez votre -ami 
+* J'en ai été-bien heureuse; non 
surprise, car, pour moi aussi, Lore 
que mon pauvre petit était loin, il 
avait été bien bon, compatissant à 
mon chagrin, trouvant le mot qui 
console... et je remerciai Dieu de 
l'avoir placé près de vous dans ces 
cruels moments. 

. A son tour,'il va souffrir, je le 
crains. Nous avions beaucoup 
d'amitié l’un pour l'antre, peut. 
être ne m'a-t-il pas oubliée! : 

‘Il ne sait pas mes raisons, mes 
obligations envers mamañ, qui a 
tant fait pour nous et à qui nous 
avons donné si peu de satisfaction 
jusqu'iei ; envers mon frère, qui a 
tant besoin de tendresse et qui ne 
me quittera plus, M. Randatz $e 
chargeant de son avenir... Enfir:; 
c'est certainement môn dévoir, 
puisqu'il me coûte! \ 

: “Pierre le eroira-t.il Ne va-t-il 
pâs m'aceuser d'indifférence, de 
vanité ? ps 
* ‘Dieu sait pourtant que, si l’on 
choïsissait son sort, j'aurais de- 
mandé À partager le sien. S'il ne 
le eompfénait pas, s'il regrettait 
plus qu'elle ne le mérité sa petite 
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sainte Anne (que nous avons bien] ” 
‘ prié) la Providence nous gratifie 


multiples et fécondes 


qui alternent avee les rayons vi- 
vifiants du soleil. Les nuits sont 


très douces, sinon chaudes. 


_ Aussi bien, tout renaît à l'espé- 
nce; c’ést plaisir de constater 


la transformation merveilleuse 
des prairies, des champs, et sur- 
tout des jardins. On dirait pres- 
que ceux de Salomon, où, en pré- 
tant l’oreille, on entendait pousser 
les plantes. Mais parlons sans 
figures : tels potagers.sont comme 
certains oasis d'Afrique où l’on 
peut, du soir au lendemain, mesu- 
rer la nouvelle pousse, Les Trap- 
pistes de Saint-Norbert, eux-mé- 
mes, he peuvent pas avoir mieux. 
Jusqu'aux patates qui se pren- 
nent à gfleurir encore ; et les tu- 
bete ‘de grossir démesuré- 
ment! .-D'aueuns même, s'incorpo- 
rant les nouveaux-venus,. devien- 
nent ainsi par ces . apmendices, 
vraiment monstrueux. .Et cé tra- 
vail mystérieux dans les entrailles 
de la terre ‘‘ Germinet terra’ fait 
celle-ci se crevasser. On dirait que 
cette bonne maman en éclate de 
joie. Te 


Au dire de certains'eoldats, il ne 


faudrait pas donner ces monstres 
de patates à certains enisiniers des 
casernes. Ah! ils en feraient des 
opérations d’appendicites, ces sa- 
breux et gaspilleux. Avis au con: 
trôleur des vivres! 


Un vieux jardinier 


‘1 
° k 


La foudre : 


La foudre aussi a éclatée, et pas 
pour rire. Le fermier le plus pro- 
che du presbytère, M. Fafard, 
avait sept petits veaux, gentils 
tout plein. On se plaisait de les 
voir gambader dans la prairie 
avec leurs jolis pieds de biche et 
leur robe multicolore. Un soir qué 
orage grondait fort, ils vinrent 
près de la maison se blottir con 
la clôture de ronces artificielles. 

Pauvres innocents! ils ne soup- 


çonnaient pas que.le fer est un re-| 


doutable conducteur d’électricité. 
Un courant positif passe, et les 
deux plus proches tombent fou- 
droyés, tandis que les einq autres, 
secouant les oreilles et relevant la 
queue en trompette, prennent une 
course folle à travers la plaine... 
et ils courent encore. 
Un vieux physicien. 

dd 0 

: Mlle Graziella Hébert, toute 


jeune encore, a subi, avec plein 
, succès, l'examen du 8me . grade, 


t 


Dieu, de sa mère; dites-lui enfin 
te que vous souhaiteriez que l’on 
vous dise, si vous passiéz par la 
imême épreuvé, — . - 

‘*Il me semble que vous devez 
savoir relever tous les, courages, 
panser toutes les-blessures, et je 
vous en remercie d’avanee du fond 
du ‘coeur. ”? 


Paul lt et relut ce touchant ap- 


loyale, se montrait ingénument à 
Jui. 
-angage, cette 
phrases au devoir vaillamment ac- 
cepté, il inelina son front pensif. 

Ainsi, elle n'’hésitait pas, elle! 


Sans. vaines récriminations, sans: 


lamentations stériles, sinon sans 
timide regret, ‘ellé renoncait aux 
aspirations les plus légitimes, elle 
trouvait juste et naturel de se sa- 
crifier aux siens, d'’immoler sa 
jeunesse florissante au. caprice 
d'un enfant malade, au désir d’u- 
me mère vanitense, À .l'égoïsme 
d'un viveur sur le rétour, et 
seule larme qui tachât le papier 
n'était pas tombée sur elle!” | 

Quelle lecon ! Quel exemple! 


eombien ‘l'homme de Plutarque”" 


se sentait faible et petit devant 
cette enfant naïve, dont l’âme ge- 
reine, lumineuse, pure, ignorait.les 
compromi . les : défaillances. 
Elle ne cherchait pas de prétextes, 
de raisonnements spécieux mour 
échapper à la dure loi broyant sa 
main délicate sous son poignet de 


de. lp 


Mai L hat di s Jamais. 
Depuis la fête dé la bonne mère 


pel où eete âme blanche, chaste et. 


Devant ce simple et fermé 
soumission sans 


meufs, interrompus un instant,” 


& 


jacquelein. . 


plus là pour vous pardonner! 


| vait pas 
Jutions +i 


enseignant. 

Combien ‘regreitable gs es 
vents soient ai clairsemés !. lors 
inaccessibles aùx_ familles nom- 
breuses et/pauvres qui, d'autre 
part, offrent souvent les illeurs 
éléments. 


‘A ce éujet on dit qüe dans les 
vieux pays catholiques les plus 
cruellémment. éprouvés (depuis : le 


France avec sa _vigilante soeur la], 


Belgique, jusqu'à la Pologne, 
l'Autriche, sans oublier l'Alsace, 
la vallée du Rhin, ete.) la Provi- 
dence, sachant tirer le bien. du 
mal, prépare des légions d’ouvriè. 
res évangéhiques. Des milliers de 
jeunes filles, passées parle ereu- 
set et le laminojr des souffrances 
salutaires, seraient. récompensées 
même.dès ici-bas, par la vocation 
religieuse. . ne 

: Espérons que les autorités com- 


pétentes, en particulier leé ordres 
rel <’Europe, serviront bjen 
la vidence, én multipliant les 


moyens pratiques d’engranger la 
moisson abondante et déjà mûre. 
Ainsi on répondrait d'autant aux 
ordres réitérés Lt ms sa, “x 
ge pour tous ses enfants une école 
théichent éatholique. On faci- 
itetait. d'autant la tâche, 
Le grandis ane, de sotre e 
terprovineï ; ét d’une manière 
abc fn + ki jeune fille de 


passage ne peut pas remplir tout 


le rôle du couvent à demeure, avec 
cameristat, pengionnat, ete, ete. 
Bref, sans poser en prophète, 
on peut affiratér que l'avenir de | 
l'Ouest repose sur cette. question 
capitale. etsxeomplexe de l’éduea- 


tion. Done... 
/ +: Un vieux moraliste, 
gs D D 


ISLE DES CHENES 


A près une longue maladie souf- 
ferte avec une résigration surna- 
turelle, est décédé à l’âge de 22 ans. 
Joseph-Añtonin-Florénti-Fernand, 
fi de Georges D’Auteuil. 
* Le service et la sépulture ont eu 
lieu le 16, au milieu d’ün grand 
concours de parents et d'amis: 
Mourir à vingt-deux ans, quand 
o est beau grand garcon, qu'on 
est l'orgueil et l'espoir de ses pa- 
rents, quand de nombreux et bons 
amis vous entourent et vous esti- 
ment, enfin quand le soleil monte 
sans nuage au ciel de la vie, n’est- 


dait la route FN né aride, 
mais droite, et, &’il le fallait, elle 
doublerait l'étape, comme le petit 
soldät trompant la fatigue, un ré- 
gard au drapeau, un refrain aux 
lèvres. 
Oh!-petite Claudette! 
Claudette!.. er, . . ÿ 
Tels jadis‘les ‘fiers“barons, Du- 
nois, Xaintrailles éourbant leur 
force brutale devant l’humble ber- 
gère de‘ Domremy, le moderne pa- 
ladin invoquaitele éteours de - la 
fillette  : nn 
. Certes, il Néts'était pas aban- 
donné lâthement, il avait résisté, 
latté, souffert. Plus d’une fois, 
depuis'u'il était seul, libre, maf- 
tre de.sa vie, une idée confuse, va- 
gue, éhimérique avait effleuré son 
esprit. S"i} voulait, pourtant ! Et, 
er en la rapoussant, il $e cont- 
plaisait à la voir reparaître cam- 
me ces songes epivrants et. . 


Petite 


auxquels on se livre de nouveau 
4 -en-soûpiraût : 
à 5 /Cêh 'est qu'un rêve !. 
Duvêve à la réalité. : 
on, malgré les entrainements 
&sion, les, sophis du 
coeur lm'eût pas cédé à la ate. 
a iln'eût pas imposé ce démen- 
| fi 
ce, offensé une chère mémoire. . 
‘(TL est des choses que l'on ne 
fait pas lorsqu'on 4 éhcore une 
mère”", disait Mme de la Roche- 


Moins eneore, lorsqu'elle n'est 
Et pourtant, fusque:là, il. n’a- 
vé l'énergie des réso- 

es, il he s'était pas dé- 


>| - Console 
‘Votre Fernand n'est pas mort 


% | petites institutrices 


; manqué à sa ra | Cl: 


s'arrêta devant une glace, 
sidéra longuement, 


'Z-vous, parents affligés. 


ais il dort’’, en attendant la ré. 
surreetion, et-soh-âme, elle est au 
ciel et, vous attends en vous; pré- 


parant une place, _ -  ? 


lantes, et que do 
belle jusque dans seà 
funèbres, Et qu'il fait:hon de. 
penser: ‘‘ La ‘mort n’est qu'une/ré- 
Sd TE ‘Au ‘tevtfo An'léié 
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SAINT-NORBERT 


. 


» 


Honneur à nos jeunes institu- 
triées ainsi qu'aux religieuses qui 
les ont formées à l’enseignement, 

: À Saint-Norbert, dans une peti- 
té école de campagne, — l’école 
Champagne, — dirigée par Mlle 
Albina Baril, de Saint-Boniface, 
deux élèves; Fernando, 14 ans, et 
Isabelle Champagne, 12 ans, se 
préséntèrent pour examens d’en- 
trée et passèrent avec succès. Il 
va de soi. que: les maîtresses ‘qui 
avaient précédé celle-ci doivent 
avoir leur part d’honneur. Ce 
sont: Mlle Eva Ducharnmie, avant- 
dernière année, et Mlle M.-Marthe 
Lord, plüsieurs années. 

N'est-ce pas que l'enseignement 
de nos couvents n'est pas infé- 


rieur à celui des instiutions pure- | 


ment d'état? Toutes ces  insti- 
tutrices ont eu à concourir en 
langue étrangère aux grands exe- 
merfs d’Ecole Normale, et ont rem- 
porté la palme aussi bien, quelque- 
fois mieux, que leurs compagnes, 
qui n'avaient qu'une langue à eul- 


tiver, — leur langue maternelle. 
Done, respect et gratitude à nos 


canadiennes- 


Beaugrand. 
EE 
. Des milliers de mères peuvent 
témoigner de la valeur de l’Extér- 
minateur de Vers de Mother Gra- 
ves._. Elles savent par expérience 
combien il est’ efficace. . 

Les .verrues enlaidissent. les 
mains, On Îles fait disparaître’ en 
les traitant avec le AHolloway #4 
Corn Cure. , 


françaises. 


D ! 
: ne ‘ons 


cidé à chasser-le doux fantôme ns- 
sis à sa table de travail un penché 
à son chevet, fuir son souvenir, ce 
pays qui était le sien, cette maison 
où elle venait jadis, l'oncle Vic- 
torice. qui en avait plein la bou- 
che, Pierre qui en avait, plein le 
coeur, Comme un dévot, repor- 
tant tont à l’objet de son: culte, il 
aimait le village où elle’ avait 
grandi, les prés où couraient ses 
légers, sabots, les étangs qui 
avaient reflété son image, le dogue 
hargneux qu’elle caressait jadis. 
11 l’aïmait dans les êtres et les cho- 
ses qu'elle avait aimés, et il était 
sans forces pour s’arracher à ces 
liens fragiles, mais résistants, qu'il 
eût fallu trancher d'un seul coup: 

Et l’on faisait appel à son cou- 
rage... pour un autre! On 
suppliait de dire à son rival ‘‘ce 
qu'il souhaiterait qu'on lui dise, 
«'il passait par la même épreuve. ’? 

elle'irônie ! 

Entre ces deux lettres, l’une 
triomphante, débordante d’une 
joyeuse fatuité; l’autre résignée, 
Pleine d'un abandon fraternek, la- 
quelle le faisait le plug ‘souffrir? 
Etre témoin du bonheur de Ran- 
datz Jui serait-il plus pénible que 
consoler la douleur de Pierre? . 

‘Oh! petite. Claudeite!.… Petite 
audette ! 

Elle ne s'était done doutée de 
rien ! ‘ Elle ne soùpconnait done 
pas sa propre souffrance pour se 
montrer si inconsciemment eruel- 
le? Elle, si pitoyable à tous, n'a- 
vait-elle pas pitié de lui. ou le 


eroyait-ellé incapable d'aimer! 


. Ï fit quelques pas en 


. 


au nouveau commerçant. 


i 
Li 


lé | 
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r 


paroisse. 


. 
Le blé est mûr, On coupe cette 
‘semaine. Se p 


. : Un enfant peut le faire. Prix: 
boite, la poste: #$1:60. 
Mode d'empiot dofimé en toute langue. 


BARTLETT'S DRUG STORE 
410 Ave Selkirk, Winnipeg, Man. 


8 Articles ge Broderie 20c 
me Joli lot: 
«x M 


e pd 
avec 
| volare. Lol 
lé de be! lité, Seule- 
nt 20 sous. Offre spéciale 
fin de vous présenter notre 
Catalogue our 
; de, fantaisie. 
: PEOPLE'S SPECIALTIES CO. 
Département 14. ; . Casier 1836 


Viandes à bon Marché 


Boeuf, Veau, Perc, Lard Sais, 


Légumes, Oeufs : 
- NOE RODRIGUÉ 
Coin Chemin Sainte-Marie ét 
Fifth Avenue 
Tel, M. 144, Grand Vital 


€ 


em 


: 2 l 


Entrepreneur de 

‘pompes funèbres 

et embaumeur 
catholique 


Dans un district 
résidentiel 


Chapelle mortuai- 
re privée 


Coin Breadwaÿ 4 Donald 


| Phone Main 3206 Winnipeg 
FA t : 
re es 
D. — Quel est le maréchal de 
Napoléon qui avait la elé pour ou- 
yrir les villes ennemies ? 
LE L À s L 
R. — Le maréchal Serrurier, 
Buts ef 


à fe 


n 


Sans doute} était jeune enco- 
re, mais‘il avait l'air bien grave! 
Le rire épanowi aux lèÿres du vi- 
véur insouciant et frivole avait 
déjà déserté les siennes : $on sou- 
rire même avait la mélancolie de 


L'automne, son . regard -voilé gar.. 


dait le reflet des misères wur les- 
quelles il s'était penché, des lar- 
mes qu'il n’avait pu essuyer. 

Non, ni‘indifférent, ni insensi- 
ble, et elle le savait bien, élle qui 
venait à lui comme au ‘‘Consola- 
teur des affligés””.., Ne devait-il 
il ‘pas être autre ehose? Son amour 
de l’hymanité souffrante lui inter- 
disait-il à jamais un afftre amour, 
et, tels les chevaliers de Malte, le 
zouave pontifical devait.il se vouer 
à un éternel célibat? À 

“T1 faut se consoler du bonheur 
qui nous échappe, en tâchant de 
faire le bonheur des autres.’ 
- En traçant cette phrase, -jaillie 
spontanément de soñ coeur : ai- 
mant, Claudette ne songeait pas à 
ce grand coeur brisé, qui allait 
s’en faire l'application. 

Pierre entrait, à 

À la vue de son grand ami, en- 
foncé dans un vaste fauteuil de 
chêne sur lequel-se détachait. 8a 
belle tête pâle, aux traits creusés 
par-une-indicible-soyffrance, -i 
l'interregeàa d’un oeil quiet. : 

Silencieusemeñt, le” éômte lui 
tendit la lettre. fs 

— De Claudette ! s'écria-t-il aux 
premières lignesà. 
"Le papier tremblait dans 6es 
doigts, les mots dansaient devant 
son regard trouble, il rougissait, 


silence, | blémissait ; l'angoisse, la colère, le 
sé con-|doute sé-pelgnaient tour à tour sur 
+" "eo visage bouleversé... is 


ns 


W. J. BARKER| 


GONTANT FRERES Limited 
_ Fournitures générales 
-pour l'automobile 


+ | Rues Horace et St-Joseph, Norwooû 


Saint-Boniface, 
Téléphone Main 2499 
44 rue Princess, Winnipes. 
© A Wäphene Garry 3648 


J. 0. BRUNET 


MONUMENTS FUNERAIRES 


en marbre et granit, statues 


©‘ Sortant des ateliets ÊrS 
“ J. Brunet liée, È 
\ Montreal. è 


812, Edifice Mecintyre, | 
Tél. Main 1554 . 

203 Ave Lorne Norwood, 
Tél: Main 7106 | 


Rés.: 


Les miéilleures et les 
moins dispendieuses 
au monde 


! Rien de \plus sûr que les “Si- 
len 600's" d'Eddy, car elles sant 
fmprégnées d'une substance chi- 
mique qui en\reud le bois mort 
dès que s’éteiht l'allumette, 
Rien de moins dispendieux, 
parce que chaqué boîte contient 
plus- d'allumettes que n'importe 
quelle autre boîte sur le marché. 


L'économie que comperte 1e 
temps de guerre et le bons sens 
vous feront acheter les ’attumet- 
tes d'Eddy. + 


_ THE 
E.-B. EDDY COMPANY 


— C'est bon! dit-il d'une.woix 
rauqüe; y a pas besoin d'en écrire 
si long!.., J'ai compris! .: Je 
ne suis qu’un paysan, moi! Fallait 
êtré bien sot pour espérer le faire 
foublier!... Les mains &ont plus 
dûres à décrasser que la cervelle ! 


Et quand je peinerais sûr un {as : 


de bouquins, je n’en aurais pas 
moins la peau hâlée. Baronne Ran- 
datz! C'est sa mère qui va être 
glorieuse! -Gageons qu'elle ine 
m'invitera as à la noce!,.. Pour- 
tant, je ferais danser la mariée 
tout comme. un autre. , &t le ma- 
rié done! ve 
Son poing rude ‘ frappa : d'un 
grand coup la table anassive, fai- 
sant voler: au bout ‘de Ja pièce la 
missive dé Philippe; puis/ honteux 
de sa violence, il ’abattit lourde. 
ment sur me eseabelle, gémiésant 


avec dé ir: 
= Oh! Claudette! Clagdette! 
Et il éclata en sanglots! $ 
Paul laissa passer cette prémiè- 


re explosion de douleur ébranlant 
cette robuste nature de-terrien. Le 


Li 


front «aché sur ses bras |eroisés, : 


comme. un écolier puni, il'pleurait 
maintenant tout bas, les ‘épaules 
secouées eonvulsivement, avec la 


plainte douee et continue d'u pe-_ 


tit enfañt, térturé par un mal au- 
dessus de ses. forces. CR à : 
—,Moi, qui l'aimais tant! Que 
vais-je devenir, non Dien!. . Je 
me disais bien... c'est unie demoi. 
selle, et je serai toujouré un rus- 
taud!.:. Sa mère ne’ voudrait pas 
-… Mais la voir.la % 
autre! + Ca: nont:" 
dur! Je ne peux pas!:.: Je de 
peux pas!. Ed » 
(A suivre). 
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‘connaît ni nationalités, ni frontières; seuls les faux patriotes exploitent et religion et patrie, et nationalité. 


x COMPAGNIE ADANAC GRAIN est heureuse de laisser ave n ses clients de langue trasline qu'elle vient de con- 
: clure avec la Maison Smith-Murphy et Terminal Mat ual Elevator Company, de Fort William, les plus grands expor- 


tateurs de grains du Canada, un arrangement qui met un montant énorme à notre-disposition ja immense commerce 
que nous faisons. ‘ 


La Compagnie Smith-Murphy contrôle déjà plus de 300 élévateurs dans la Saskatchewan et l'Alberta, ét est du nombre 


des exportateurs qui ont accordé les plus grosses primes possibles aux fermiers dans le passé. 
De plus, par le montant des affaires que nous avons fait l’an passé, nous avons, à la dernande de la Commission dé 
Grains, doublé notre garantie qui protège le fermier contre toute perte. Est-ce assez de sécurité? 


Peut-on ire plus pour aider le fermier et l’assurer de la solidité d’une Compagnie? Placer des millions en arrière 


d’un commerce et de plus doner une garantie sous l'Acte des Grains du Canada, qui met le fermier en position de ne jamais. 


perdre un sou. 


… 


La Compagnie Adanac est prête à avancer jusqu'à soix ante- quinze pour tent de la valeur du grain sur toute consignation. 
La Compagnie Adanac a un inspecteur spécial à son 8er vice qui voit à l'inspection de. chaque char de grain qui nous est 


consigné, et lorsqu'il croit que l'inspection faite par le gouvernement n’est pas satisfaisante, il demande ré-inspection et voit à 
ce que le fermier ait justice. 


t…« 


cela GRATIS. 


- L'an dernier, qui a fait des affaires avec nous et n’a pas ‘été satisfait? 


N'avons- nous pas avancé tout l'argent nécéssaire aux fermiers pour l'achat de farine, de grains de semences, ete., et 
à quel prix? Pas un sou de profit sur la farine et le blé de semence. 


. Nos amis d'Aubigny et ailleurs peuvent vous en donner 
des nouvelles. 


Par nos relations avec les: grosses” maisons d'inspection, nous avons pu être au courant de la hausse des grains, et pas 


une de nos parties françaises n’a manqué d' en bénéficier, et si les fermiérs de bien des places françaises ont vendu leurs grains à 


aux plus hauts prix, ils le doivent aux informations utiles que nous leur avons fournies. 
fermier et tâché de lui faire obtenir le plus haut prix pour son grain. 

Plus de la moitié du grain de nos parties françaises l’an dernier a étéacheté par les gros moulins, et le fermier a obtenu 
une prime; et je démande à certains fermiers de Sainte-Rose du Lac, de Silver Plains, de Saint-Jean-Baptiste, de vd Saskat- 
chewan, aussi bien que de Végreville, Alberta, de dire si tel est le cas: 


Plus de huit cents chars de grains nous ont été expédiés des parties françaises du Manitoba, de la Saskatchewan et 
de l'Alberta l'an dernier; ce qui parle en faveur du service que nous avons donné. 


Fermiers Canadiens-français, oh vous fait des appels de race en osant proférer toutes sortes d’insinuations contre les 
compagnies anglaises. Lisez et méditez ceci: 


Qui reçoit votre Grain? Les Compagnies de Chemins de Fer contrôlées par des Anglais. 
Qui ‘‘grade’’ votre Grain? Des Inspecteurs anglais. 
Qui pèse votre Grain? Des Anglais. 


- Où est- il déchargé? ‘Aux ‘élévateurs contrôlés par des. Anglais. = 


Nous avong toujours protégé le 


Qui paie des primes poux ce grain? Les moulins à farine et les maisons d'exportation, toutes contrôlées par des Anglais. 


Eh bien! si tous ces gens qui sont tous des gentilshommes, faisaient ! une lutte déloyale aux fermiers français, qui paierait 
les pots cassés, sinon lé fermier? - 


: Au-Grain Exchange, il n’y a pas de donations et les trente employés de langue. française éparpillés dans les diffé. 


rentes compagnies anglaises peuvent témoigner de la largeur de vue des membres du Grain Exchange. es 


Fermiers canadiens-français, faites votre commerce là où vous trouverez le plus grand bénéfice. Lé commerce ne 


Jamais la Compagnie Adanac Grain ne fera appel à vous parce qu elle a un département français. ‘Nous nous recom- 
mandons aux férmiers par l'excellénce de notre service et nos relations avec les plus fortes maisons du Canada. 


Nous avons des millions en arrière de notre commerce, et des. inspecteurs spéciaux pour l'inspection et la pesée des. 


grafns. Nos relations financières nous ont permis de payer toutes les primes permisés par la-Commission des Grains. Enfin, 


nous avons tout pour satisfaire le fermier, et c'est ce service que nous mettons à la disposition du fermier. 
Fermiers canadiens-français, essayez notre Service. Voyez nos prix. 


Nous sommes «ntièrement à votre disposition 
pour toutes informatioñs d'ésirées, 


TE 


, ADA N z C GRAIN 


J. M. BESSETTE, 
GERANT DU DEPARTEMENT FRANCAIS 


Mae Rae ER à 
d'une aie 


De plus, par notre. arrangement avec la Dee Smith- Murphy, nous suivons le char Jpuen:t ’à ce qu is soit déchargé. Tout . 


CO. LTD. 


408-418 Grain Exchange Building 
es TELEPHONE MAIN 3981. 
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.#on ru n'hsiee dans “hregan 
la tue. 


Lie ee que l'on. paie taire Son à rePiser Le | reçus et arte" dust Pr rap No 


ler 1. ‘expédition.et faire la vente de ces grains. dns lés prit ent Lre les“ grades” - at de 


D Le mag lun: les eultiva téuts n'au- de ces 6 millic D Fate de mms de dut Pr atet J 
ent qu'à s'entendre, s'associer et s'ofganiser pour aus” les Minnesota. deb 4 


yat lqeaux et “devenir courtier@vendeurs. Ce sont là les deux Le -présidènt du Collège ‘Agricale de Dkdés Nord estime que RE PP A CAES 
nd dé 1n elef qui léur ouvriront la porte sur les marchés réels. , | br une moyenne de 100,000,000 miriots de blé, les eatistienrs de ° | Fourrage. RTE" PER? 
“+ Dans’ Etat perd la de UT Ré en EEs ere rt es 
ñ. l'état actuel des choses, toutefois, les eultivateurs ne congrô-! cet perdent, tougdes ans, la somme pen RS 


ferme de Pierroi, au 'enttieu | S Are 

ist cr ; du rang, se distinguait par le bon | titude des en 

No 1 C. W., déchargé . . $SH% ordre des cultures et par l'éclat | dent totites sès 
Fr Ce des ‘habitations récemment res-|tour jamais. . 


nt'’ dé Tingra: 
lui deman: : 
hesses sans re- 


: Se pas les élévateurs, parce que ceux-ci ne leur appartiennent. Pas, Comment remédier a désavantages süivanté :- ‘pisés : 
ét ils ne deviendront courtiers-vendeurs que lorsqu'ils auront d’éux- ‘grade’ inférieur, ‘‘dockage!" exagéré? - C'est par des 7 opus 
À he de joindre ensemble ou en bloc une société qui est | possédés par les eultivateurs/.c'est par des élévateurs de” fermiers). 


“ 


du Winnipeg Grain Exchange.  Noùs demandoné done aux | c'est par. des élévateurs coepératifs. Æ : <e : SEIGLE jee à la chaux et au goudron. ‘‘Luterre se plaint"! par la voix 
_ébiltivateurs ee ss à uhé question bien _—— PROnpE faites ue per ; ce w : FER ESS: 8 ropriétaire était là qui me]des agronomes qi ont étudié les 
L sue ne pps RE dodnat MERE ..$L.68 : it venir, les mains dans ses | pulsations de son eoëur eomine le 


veut dire déchar.. poches et sanglé dans un pantalon mere celles da we prent. er 
A à ri ge D Fort u pays qui ne faisait'aucuñe con- |” ‘‘La terre se plaint” de la dure- 
puis ét Port Eeet 
dire 
par Te tp 


cession à son énorme ventre.  ."fté. de coeur des humains qu'elle- 
Inspecté”” veut Après les salutations d'usage, nourrit et qui comprennent mal 
» du souverne- je las sg sérieusement à Pier-|ses besoins, ou.qhi la soumeitent, 
ï ï eu traitement d'une pratique sécu 
grain ‘tough” | — Pourriez-voüs, lui dis-je, | laire ruineuse,, ï 
est pour ce |11 ‘expliquer comment des fermes “Lé terre se plaint’ ; Soyons at- 
#* 


aussi, prospères autrefois .soient | tentifs à sa pldinte pour In guérir 
aujourd'hui ruinées et désertées?|dès maux que nous fui avons eau- 
Son-oeil eligna avec une. assu- | 06s. 


Venez et voyez, garcons. Achetez si cela vous va. 


: « rance bier évidente. D des gérenières Seinail. 
: ML Af 5 -theit us theui4 hi =, i-qui ai toujours es!', par rges Bouchard, 
jee ce que les parents vont-aimer cette vente! Cela veut dire de bons habits du Magasin Bleu à dés prix WATT Eh 240 “ou, mo à dire ça. profeseur à T'Ecole d'Agricul. 

de vente, Cette vehte est une agréable surprise pour le garçonnet lui-même. Il pourra avoir un di rs AO SR AA tes vite, fe avec al ture de, $ 4 -Anne-de-la-Po. 


bit neuf. 


batione : : 14.00 à #15.00| — ‘Eh bien! : mônsieur, antte: A 
Lg re inclut tout ce qu’il faut pour un garçonnet : cémplets, pantaloñs, pardessus d'automne, impermés. durs: LE 2300 , SD |fois, vous savez, on gagrait gros UNE 2e L 
nn °° chapeaux, casquettes, bas, chemises, etc. _ MARNE #10.00 à #12.00 | d'argent avec le bois de papier; et : 
4 — Ne M. à à présent, regardez: tout le bois Londres, 23. — On mande 46 
| Complets d’ Ecoliers | Complets et P ardéitis de garconnet Bulls". est disparu, les coteaux : restent | Sibérie que les alliés sur le front 
COMPLETS D'ECOL | POUR ECOLES SÉCONDAIRES. | Exeellerite #7.00 à #7.50|7U8- . Ensuite, ici, on ne s'occupait|de la rivière Ussuri, en Sibérie, 
Jusqu'à 20 Ar x arte re re prends 4, ‘à 5 frsagne.d ” A # 50" 001pas bénucoup des vaches; taus les | ont été foréés de se replier, après 
e RS an ro Nous faisons une spécialité du. pantalon. Nous eñ sommes nier *Mo- .: HA-GAPRSERER ve MONT à _ .$6. à #7. revenus.vendient. dela vente du de rudib eonbats, prier le des di 
dMomne Me dalles Tina À ae Yet $5. 9 5: Pour cetté vente . Me. S15 $18 $20 a 30 “Oxen"— her rever LL: DO RER Etes Brad 
COMPLETS EN SERGE BLEUE andas Due Enmen pus, “BUSTER" POUR ENFANT Mén av pitt de mire cr MSscelnin. 6850 à 4950) À frappant d'épaule en ai ui on prb part au ba, na 
poumns. Attaches Governor sur toutes les bouffantes. 7. 75 à reauté,, bruns ou grise. 21 à 27. Pour cett vente, Fi ROME :..:84.,50 à-#$5.50 EE à pa de rap ques où ont rev. face au: gros de 
SNS RE $ $4. 75 66. 75 $8. 75 $10. 95 Ordinaires ......... $5.00 À $6.25 probation, Pierrot continua:  |la bataille. Des Japonais ont aidé 
Lu dorée à hors" carre autés brun-et gris ou uni. PARDESSUS “TOPPER" POUR ENFANTS.—"Toppers! bleuk, “she Vaches.— x . ! — Et üne terre qui produit|au repliément. Les troupes bol: : 
à hciprets ER Re “29,75 prepa aan means PE SEE is ue conf RER Mu ent qe re er abs ones pe 
[! our cette VeMie .:.:..... une messes st # AUS rss. A . 
COMPLETS EN LAINE. St EMIÈRE QUALITÉ. — Valeur d'avant  PARDESSUS D'AUTOMNE POUR GARCONNETS.—Gris, éltüh léger, Bons ...,.......... 6.50 à #7.50! Moi je me: «ul s pas plus fin qu'un| Amsterdam, 23. — Où mande 
gârconnet. Genre ättrayant. P t at $1 1 75 tweed Donégal. Plusieurs modèles. Très utile à l'automne. 38 à Las Canners”” ....:.. -.$4.00 à #5.00 Autre—c'ést le correctif habituel | de Petrograd que lès alliés se sorit 
A D ee vente ..... 1. . Pour"cette vente, RE Us des compliments qu’on se destine lemiparés du général Petopff, gé- 
pr Re ROY.—Corde anglaise extra épaisse. Brun où $8. 75 $9. 75. $1 O0. 75 $1 5. 75 ae j'ai ue cru qu'il va-|néral en chef dos rardés ni en 
Poùr cètté vente #12. 75 Excellents ...:... #10.00 à W: r< ait mieux que je m'occupe de mes] Moutmanie. 11 a été captu ar 
a RE ÈT PARTNER UNE IMPERMEABLES DE GARCONNETS.—Paramatta faon et gris, à petits . De shdix, Sigekèrs” 86.75 à animaux que de mon bois. Aus. dés paysans et Hribate Alle: 
: carreaux. ». Casquette ei sac d'écolier, $3. 75 ‘et 85:75 Bones #1. 
DEMANDEZ A VOIR NOS BEAUX COMPLETS DE Pour cette vente ...............,.. WYe4 EL Warefer RP POMS ire _…— 
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Pour les garconnets ©” ab R ’ -Pour les garconnets. be A a ns LS #15. Adanac Grain Coy Limitee 
: CASQUETTES EN DRAP POUR GAR- L ; RARE it US dla d'à ou 

CONNETS.—Avec ou sans bande. gan. hôte Concours SoUrFA TES: POUR GARCONNETS + Truies rer bee SE $14.00 à $16.00 M. BESSETTE, Gérant du Département trangais 
casquetes “skull" 25 cà $ 1.00 { SOÛS-VETEMENTS. — 2 morceaux ou PRODUITS 

our cette vente combinaisons “flleece-lined”. Excellente tdi Red oi 
SAXE an Que ne. _ pour les Garconnets jte y Prix du gros COMPATRIOTES, LISEZ CECI ET MEDITEZ: 

: Pa «je 14 “pres à $1 00 Pour cette vente Oeufs : «Quel est le fermier qui'a fait. affaire avec nous et n'a pas CT 
ur cette vente ;:..,,.... . Notre concours de l'an dernier nous a vaiu des cen- [ ; satisfa 
Unich. Du marchand de gtos. au détail: 

FEUTRES POUR GARCONNETS—Té. taines d'amis chez la gente écolière. Boutrantes = Le EST 95€ k leur à Winnipeg ‘ Nous faisons appel aux Canadiens-français, non pas ‘parcé aùe nous 
lescope et “crusher”. Feutres anglais ( ., tois-ci.. C' “ DE OENCS RPEYA à ‘2e: ce avons un département français,—ce n'est qu'accorder leuts droits à 
Pour cette vente 1. 4 l'en vera de même cctte ois-c est pourquoi nous Bouffantes en serge bleue 1 25 Frais pondus ns AE se $ 43 ne compatriotes 20 lnbue Daccdes-nis Gion dar l'excellent é. 
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x e vente axe à 


tis. Brün et rouge ; $1. 50 ' 
Pour cette vente 


me UN .$82à4$5. 


CHANDAILS “PULLOVER"”. — Bouton- 
nant sur l'épaule. Marron, rouge-cardi- 


Même chose.—Suhs faux col et 


ss man * S0c | 2 - Bicycles en prix - 2 


Bas à grosses côtes.—Le mieux 58 y x et un petit train sculpte : la ol” 


Produit de l'atelier de l'artiste Cowlies 


au Canada. Toutes les pointures 
Pour cette vente 
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,ses côtes. —Vente .. C à $ APR EERRSS (retour rene gants. -Tout: à des prix spéciaux, 
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COMPLETS POUR JEUNES GENS.—32 à. 40. Bellès serges, be * ® Re} Sa Winnipeg Grain Exchange 
tweeds, -Joife coupe. xièles créés -par des maitres “13 prix, con- E lle S sont attrayant 8 Parce que le’ choix est varié. Live R Sac de 98 liv. -#5.17 Ÿ ü 


Five Roses. 2. de 49 ue 648 
| Five Roses. 4 de 24 div. ; 
Purity. Sac de 98 Liv. .... 5. 
lPurts 2:de 49 livres . 
urity. 4 de 24 livres . 
al: Héusehold. 98 Hv- 
or Household: 2 de 49. 
Royal Hotséhold. 4 dé 24. : 


sidérant les temps sure ‘ de 1 8, $2 1 à $45 E Iles le sont encore Parce “que les prix sont de 20 à " 


NON. RES RSS 25 pour cent meilleur que sous peu. 
PARDESSUS D'AUTOMNE + ss 
Heu Ve ne» Pour JEUNES “61 : à $40 0 Nous vous conseillons d'acheter de bonne heure cette 
PT Re ue année, car. le prix des fourrures montera dès l’ap- 
IMPERMEABLES : “TRENCH” POUR JEUNES GENS.—Aspe TR 
tnt caogichgpe. Pardessus de chautour. | GO). 7 CE “& 825 parition des froids. 


Se vendent 


© VENTE DE TERRES | ne ASSURANCES 


| BUREAUX: 300 EDIFICE L GRAIN EXCHANGE 
TEST F … Vranfose, Maniiots 


Vous pouvez, retenir, 408 fourrures -à ces -prix-d'esvompte.-Si 


COMPLETS GS POUR HOMMES. Modèles s nouveaux. Gran- vois avez des Obligations de Guerré, nous les prendrons : comme _Alimentation— “4 — - 
détrs: 36 à 4, Se véndent de $1250 à $50.00 de l'argent. "(Prix des nt) 
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‘LE MAGASIN BLEU” 
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CRE pe + « à ss... + ee rt 


“ue nouvelle M su 
e militaires, ur a] 


nt pour bai brie 
digne ennemie dans la ré- 
d'Arras où ‘un mouvement 


Carlepont 


hot 21, — Les Français ont 

‘continné ce matin leur avance tout 

le long du front de la nouvelle 

‘ruée entre l'Oise et l'Aisne, et on 

capturé Carlepont et Coutz. Après 

* dé vifs combats, les Francais ont 

aussi gagné du terrain à l’ouest 

: dé Lassigny ; Plusieurs attaques 

ennemies ont été repoussées : en 
Champagne es 


n 


- La nouvelle offensive française 


Paris, 21. — Les derniers rap- 
pors du front indiquent que l'of: 
fensive du général Mangin menace 
Noyon, qui est lentement mais sû. 
remerit débordé de chaque côté. 
Malgré'une vive défense et de la- 
borieux préjfaratifs de résistance, 
les Allemapds ont partout été re- 
foulés. Unceritiqhe militaire dit 


que.lfennemi a maintenant perdu]: 


sa liberté d’ sara On pense de 
plus en plus que la dernière offen: 
sive permettra aux Français de 
dominer entièrement l'Oise, l’Ai- 
lette-et ï’Aisne dans le. carré for- 
mé par Ribecvurt, Noyon, Bichan- 
court et Soissons, 


Plusieurs places capturées 


(De l'armée anglaise en France, 
SE — Dans tn première heure de 
l'offensive. commencée ce matin, 
les troupes du'maréehal Haig ont 
capturé les villes d'Ablainezeville, 
, * Beaucourt et Moyenville. 


‘Les Anglais ont attaqué sur un 
frout de 10 milles entre Arras et 
Albert. (C'es attaques s'étendent 


de la rivière Ancré jusqu'à Beau- 


court au, nord de Moyenville. 


‘Les troupes änglaises ont aussi 
capturé Courcelles, Achet-le-Petit 
“et ont atteint Moyenvillé et Beau- 
tourt-qr-Ancre dans leur offensi- 
vé commencée cé matin au nord 
de la rivière Ancre jusqu'à Beau- 

Après avoir, capturé Achiet-le- 
Petit, les-Anglais ont avancé d'un 
autre mille et demi à l'est et'onit 
atteint Achiet-le-Grand Les rap- 
ports indiquent que les Anglais ont 
avancé sur un front de deux nil 
les et demi dans cette région 


E | Et MS 

- A trois milles de Pontoise 

Paris, 22, — La ville de-Lassi- 
gny a été capturée par les forces 
francaises, dont les lignes “attei- 
gnent maintenant les banliôues de 
 Cherrv: sur-Seanps, ‘au sudouest 
de Noyon. Le même communiqué 


qui nous apprend ‘eette nouvelle 
nous dit aussi que vingt HOUvVEAUX 
Villäges-ont été délivrés par les, 
Français qui ont avancé 


de cinq 

.. milles en cértaiñs endroits. 
Comme résultats des récentes 
sietoires, les tenailles epnemies se 
-desserrent sur les FA es de 
l'Oise et sur la rive gauche les Al. 
leniands se sauvent tout -à fait 
poursuivis qu'ils sont. par JE gé- 
néral Mangin. Entre Lassigny et 
d'Oise l'ennemi a été reculé jus- 


“qu'aux hauteurs-de Divotte. Près 
de Ptémont les Français vcçupent 
les abords de la ville: 


Contre-attaques ennemies 


Avec l'armée francaise en Fran: 
ce, 22. Plüsieurs prisonniers 
ont êtè pris, et un corps d'armée 
eu à capturé plus de 1,600, : À 
l'est de l'Oise les troupes françui- 
ses sont à Laval et à Pommiers: 


cette opération amène les Fran 
çais sur le plateau nord de L’Aisrié 
«te qui facilitera tes opérations fn: 
tures du général Mangin. 

Au' cours defln nuit les ANTE 
imands-ont transporté des renforts 
mas le front: et ils attaquent main- 

enan avec'ardeur près dé Vezapo- 
a — 


Contre l'asthme et le catarrhe. 
{C'est un des principaux mérites 
de l'Huile Electrique du dôcéteur 
Thomas qu'on peut tout. aussi bien 
eonvenit à PUS EXTEPNE CEUX 
qui souffrent de l'asthme et du ca- 

taïrhe eonstateront que, l'Huile 
Electrique du‘doeteur Thomas les 
.soulageru, uiymédiatement s'ils 
dl'emploient selon le mode prose rit. 
Beaucoup de personnes qui souf- 
frâient de ces maux n'ont trouvé 
que là leur guérison et nous en ont 
, 0vans leur témoignage 


que et se 


Lonrn 


ne 


che se retire. * A 


tre ceux qui les RU et 
eux-mêmes, l'Oise. lis seront for- 
[és ensuite dé laisser l’autre rive 
‘[aux mains des Alliés parce qu'il 
sera impossible pour eux de ta dé- 


fendre. 
Eù pleine retraite 


Lorsque Je général Humbert at- 


laqua Lassigny et les hauteurs de 
Divette, nos troupes avaient lel° 
champ libre après la vietoire de 
poursuivre l'Allemand dans toute 
la vallée de l'Oise, : C’est à cet en- 
‘Tdroit que l'ennemi a subi le gros 
de ses pertes et l’on s’apereut en- 
suite que sa résistance faiblissait, 
laissant la seule infanterie aux 
prises ayec nos ‘soldats. 
Hier fnatin, noë troupes étaient 
à‘la tour Roland et à Plémont au 
sud de Lassigny, où de sanglants 


eümbats ont eu lieu à au mois d'’a- 
Îches de chemises ont attaqué, 


vril dernier." 


L'ennemi bat en raraite à la Mate 
| ‘et l'Oise 


‘Paris, 22, — Les Allemands 
dé refoulés sur un front de 
milles et une profondeur d’un . : 
deux milles, de Lassigny à l'Ai- 
lette, la nuit dernière. 

Nous avons atteint la Divette, 
avons pris quatre villages, Leple- 
mon, Thièseourt, Cannectancourt 
et Ville. Sur l'Oise, notre front a 
\une-étendue de .six milles, à l’est 
de Noyon, où notre ligne s'étend 
de Sempigny à Bretigny. À 

Plus à l’est, nous avons pris les 
villages de Bourquignon et de 
Saint-Paul-aux- -Bojs, et avons at- 
teint l’Ailette à La Quiney- Basse. 

Nous:avons aussi pris la lisière 
dceidentale de mn sur l’Ais- 
ne, à l’ouest de Soissons: 

Nous avons talonné toute la 
nuit l’ennemi qui bat en retraite 
entre La Matz et l'Oise, et. à 1 est 
de l'Oise. | 

Londres, — Officiel. — Nos 
Ltroupes se sont portées à l'attaque 
entre la Somme et l'Anpre, ce ma- 
tin. LÉ 

Dans l'offensive d re ous 
avons, pris de 2,000 à 3,000: prison- 
niers. Au nord de l’Aneré, nous 
avons franchi la voié ferrée Arras: 
Bapauimé, en-dépit ue très for- 
te résistance des Allemands. 

Londres, 22. — On mande du 
front que Îes Anglais, sur le front 
de bataille des Flandres ont atta- 
qué et capturé une position  alle- 
mande au nord de Bailleul, la nuit 
dernière. 

L'ennenia dirigé une vigoureu- 
se contre-attaque, hier matin, con- 
tre l'hospice de Locre, mais il a 
été repoussé après une vive lutte: 

Paris, 22. < On cäleule que les 
armées alliées ont fait plus de 100, 


») 


éé. 


| 000 praoniers depuis le 18 juillet,|# 


L2 L_ L | . 
‘Humbert à la sms 


Lôndres,:23. — La ville. d'Al- 

bert, située à dix-huit milles au 
nord-est d'Amiens, sur la rivière 
de l’Ancre, est tombée entre les 
mains des "Anglais qui ont aussi 
gagné.tous les objectifs dans jour 
attaque entre Bray sur-Somm et 
Albert. Sur un front de six mil- 
les les Anglais ont av ancé de deux 
milles. 
. Au word-ouest de Soissons \ les 
Français ont aussi pris plusieurs 
villages et leur marche en avant 
continue toujours, suivant le com- 
muniqué qui nous annonce cette 
nouvelle, La plus importante pla: 
ce xlont ils se sont emparés est 
Pommiers. La précipitation de la 
fuité allemande fat: si grande 
qu'une boñné pärtie des ponts 
construits’ sur l'Oise ne subiront 
aueun dégat et que l'ennemi n'eut 
pas le temps de les détruire. . Des 
trains entiers tout chargés pour le 
départ sont #Éstés en. gare aux 
mains de nos soldats. 


La marche en avant 


Aves l'armée anglaisé en Fran- 
ce, 23.— La bataille continue! en- 
core avec. beaucoup: d’acharne- 
nént, aù sud d'Arras sur la Som- 
me.. ÆEncore une fois les ‘Anglais. 
furent vainarieurs. Sur l'Ancre le. 
courbat dura tout le jour, et vers 
le soir un détachement angtais 
traversa la rivière et sur une dis: 
tance dg 10,000 verges tenait en 
respect l'ennerni : Plus tard il 
avançs, prenant plusieuis prison- 
hiers. 


2 


l 


opèrent au- 


prisonniers que 1 
temps de les compter. Les troù- 
pes du général Mangin  potrsui: 
vent si-activement l'ennemi que 
celui-ci fuit en un désordre indes- 
criptible. 


4 
Une contre-attaque COS lancée 
par les Aïlemands sur les positions 
anglaises près de Courcelles, mais 


5 dre snodé-mfiod 


nevwui eut pu avancer d'un seul 
pouce. Les troupes anglaises sont 
encore aux alentours d’Achièt-lé- 
Grand mais de nombreuses  pa- 
trouïilles parcourent la ville : il en 
esi de même pour Miraumont, où 
la dix-septième armée du général 
Otto von Buelow est harassée sans 
cesse. an. 


H faisait une chaleur : torride 
lors de l’ attaque hier, et les soldats 


sans sous-vêtéments et ‘en man- 


Le 
nonibre des prisonniers est très 
élevé, et ces derniers sont affa- 
més, assoiffés ‘et sales; parmi'eux 
on a trouvé plusieurs ‘Autrichiens 


pui sont venus sur le front fran:|: 


çais aider à leurs amis de Bochie. 
La ville d'Albert 

Albert est une ville du départe- 
ment de la Somme, à dix-huit mil- 
les au hord-est d'Amiens. Ælle est 
située sur la rivière de l’Ancre et 
est un centre de chemins de fer. 
Avant, la guerre la population était 
de 7,000. ,Cette ville fut le lieu de 
sanglants engagements et les vil- 
lages à Aveluy et de Meauite sont 
tombés quelque temps après entre 
les mains dé nos troupes. 

C’est à Albert que l’on peut 
voir la fameuse statue penchée de 
la Vierge qui est sûr la cathédrale. 
Un obus frappa le piedestal de cet- 
te statue en août 1914, mais elle ne 
tomba pas cependant et elle de- 
meura en haut de la cathédrale 
dans une position horizontale. Ce 
n’est qu’au mois d'avril cette an- 

ée que les Allemands, au cours 
d'une bombardement, abattirent 
cette statue. 
— 02208 2 — 
SAINT-LEON 


‘Les derhières pluies qui sont ve 
nües ñous ont beaucoup retandlés 
dars nos coupages; et elles ont fait 
eh même temps mûrir tout le 
grain, ce qui fait que nous sommes 
surehatgés ‘d'ouvrage pour le mo- 
ment. Sifle beau temps peut con- 
tinuer, nous aurons presque tout 
fini vers la fin de cette semaïre. 
Nous. usons, en moyenne, 2 livrés 
de corde de 600 pieds à F'acre,-et 
souvent 214 livres, blé ou-or- 

Beaucoup de nos fermiers use- 
out bien plus de ficelle d ’enber- 


bage qu'ils ne le pensaient et 
qu'ils en ont acheté. 5 
‘> 3 * à SEPT | 


Lek propriétaires de moulins à 
battre de.notre paroisse se prépa- 
rent pour commencer probable- 
ment vers la fin de la semaine pro- 
chaine. Tous.drt leur charban 


rendu, leurs machines en‘bon or- 


dre, et presque tous ont leurs hom- 
mes assurés. Si le beau temps peut 
venir, ils espèrent, dvee la qualité 
de grain que‘nous avons, battre 
vite et bien. TRE 
L2 L 11 : 
Si les pluies de la semaine der- 
hière nous ont nui pour nos cou- 
pages, nos jardins en ont grande- 
ment bénéficié, et nous commien- 
tons à avoir un peu de tout: ea: 
rottes, choux, tomates, ‘toncom: 
bres,-blé d’ Inde. Pour les patates, 
ce sera whe bien bonne année. 
Beaucou de fermiers -en-auront 
une bonne quantité à vendre, et il 
y aura plusieurs chars de cé légu- 
RE 


On ne peut pas s ’attendre à ce 
qu’un enfant soit en bonne santé 


s’il souffre des vers, parce que les 


vers détruisent la santé en créant 
dans l'organisme des troubles‘qui 
retardent croissance de l’eri. 
fant et.sônt une sérieuse cause de 
faiblesse. Les. Poudres de Miller 
contre les Vers ehassent ces para- 
sites et sont si efficaces qu’elles re- 
donnent la santé à l’énfant. Tous 
les dangers et toutes les inquiétu- 
des résultant de la présence des 


-vêrs disparaissent et l'enfant re- 


commence à croître. 


LS . +. É # se 
dernière, M. _ Geor- ë * + 5h Qi : 
La renaine aisait bapti. Noune,: é est_üune’ ite peu 
le un fils, à enr, ét ; + de! ple'”, grosse comme trois fois ses, 
Joseph-Antonio-Aurêle. ed griffante et sensible, — un coeur 


und ut On apr tant de mille soeur du nouveau baptiné, 


de l’Élixir Américain de Vin Amer 
elle fut repoussée avant que l’en-|de Triner. Je pouvais à peine me 


xiolent-et tendre, délicieusement. . 
: Son ami, lé grand garçon ae. 
gant et fn qui l'a prise, menue 
; faubourienne de théâtre, et qui 
4 3 re à . H'aime pour les beautés et les ten- 
FA - {dresses qu'il est-seul à-savoir d'’el- 
TOUJOURS BON ET BPICAGE lé — elje-mêmie ne sait qu'elle l'ai- 
me qu'au jour où la guerre le . 
«+  .}arrache 
Et Kids à Fe vit la guerrè, 
sans panache, simplement. . 
guerre, c’est si grand et tellement 
hors de mesure, qu'une:Noune n€ 
peut qu'en vivre ces instants qui 
la font présente et quotidienne aux 
gens de l'arrière. 
‘Pages de grâce et. de beauté 
rofondément humaines, de joiés 
p de peines, de sourires et'de lar- 
més — c’est le drame de l” amante 
mervéillée que la mort de l’aimé 
laisse désemparée jusqu'à “vouloir 
mourir. 
Mais les ‘iNoune’’ ne sont pas | 
toutes admises à la gloire du sui- 


marraine furent: M. «rat 


et Mile Julienne Dettoen ts 


” 41Je puis dire J'ai bien meil- É 
leure santé depuis que .je prends 


lever, et n'avais plus d’appétit, et 
pouvais à peine sortir. : Je souf- 
frais de nervosité et de constipa- 
tion. J'étais malade depuis 20 ans. 
Je puis dire que l’Élixir Américain 
de-Vin Amer de Eur a node vai 
ma vie de dix aus’’, éerit 
Mme Th. Bjarnson, u” 2 août 
1918, de Springville, Utah. Son | 
opinion est celle de milliers d’au- 
tres qui ont usé de l'Elixir Améri- 
cain de Vin Amer de Trinér. C'est 


La vieille maison de confiance Aer Es 


CAREY & CO. LTD. sa 


J.-A, DUPUIS, Président et Gé 


; Main 1105 Casier postal es : 
707 Légg l'arrière WINNIPEG, MANITOBA 
. Importäteurs et exportateurs de liqueurs douces et de bières. 
Agents du fameux vin Cherry noir de Californie. Nous sommes 
- au Canada la plus importante maison de commerce par'la poste 
dans les liqueurs: “Nous avons une réputation de 27 années. 
QUELQUES-UNS DE NOS PRIX: 


Le vin dé Cherry noir de Californie (vendu én bouteille seulement). 
7:00 la-caisse-de 12 bouteilles d'une pinte. N'oubliez pas que vu la 
grande difficulté que nous éprouvons à obtenir ce vin, il n'en sera expé- 
dié qüe deux cäisses à un client en uñé fois. 

Bière importée Wim. Dow & Company, Ale ou eo du même, #| 
$16.50 le baril de 19-dousaines de bonteilles d’une chopine, ou $3.60 la 
caisse de 2 douzaines de chopines. Baril de 5 douzaines de bouteilles 

—"d'üne pinte,#16.00, où $3.25 la caisse de une doüzaine de pintes. 


Bière, Ale ou Porter locaux. Barrique de 8 gallons,.$5.00, moins 

. $2.00 remis sur retour'de la barrique en bon état Bière locale en baril 

« de 10 douzaines de bouteilles de üne chopine. ou 6 douzaines de bou- 
‘teilles de uné pinte: $13.50 le bbatil. 

Demandez notre liste de prix. De l'argent ou un mandat doivent 
accompagner chaque Commande. (Commandes remplies et expédiées 
le jour même dé la réception. Servez-vous de votre langue pour cor-. 

ronaniee ‘Expéditions faites ous tout le Canada, 
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RURAL mel OF TACHE | 


É : SALE ok | LANDS FOR ARREARS OF TAXES 
By virtue of 4: warrant issued by the Reeve of the RURAL MUNICIPAL. 


ITY OF TACHE, iñ the Province. of Manitoba, under-:his hand and the cor- 


porate Seal of the said municipality, to me directed, and bearing the date the 
Æifth day of August, A.D. 1918, commanding me to levy on tlie several 
arçels of land heteinafter mentioned and described, for the arrears of taxes 
wi théreon with costs, 1 do hereby give notice that unless the said arrears 
of taxes and costs are sooner paid, F will on Saturday the 28th day of Septem- 
ber, 1918 at the council-chamber in the Parish of -Loreite in the said rural 
Municipality at the hour of two o'clock in the afternoon, procéed, to sell by 
püblic auction the said lands £or arrears of taxes and costs. 


Acres Arrears 


: more of Patented, or 
Description— Sec. Twp. Rge.orless ‘Taxes Costs Total Unpatented 
Lot 28, Par. ILorette 141 9647 50 96.97 : Patented 
Thé most eastely 35 7 
IChS. in Width ôf S. 
“hf.-of NDY::::,.:,. 27" and 
(N hf. of LS. 11 ï $ 
RE TT SE SAN 26 9 4E 110 118.638 .50 119.13 Patented 
BE. hf:of E.-hf...:...,, 26 9 48 162 104,41 50 104.91 Patented. 
SW. gr. & W. hf. of das pa ; 
A PET VAE ETC 13. 9°. 6Ë 240: 18669 .50 187.19 Patented 
E, ht° of SE. gr. rs. 14,0 6 + 40 65.18 50 65.68  Patented 
:17 9 ME. 161 92.42 ° ,50 : 92,92  Patented 
17: 9 :7E 162 93.03  .50 93.53  Patented 
23. 9 .7E 160 77.00. 50 717.50 Patented 
28 9 TE 160 79.34 50 79.84 .Patented 
25 9 7E ‘160 99.24 . 50 -. 99,74 Patented 
.%65. 9  7E : 160 67.11: 50 ‘67.61 : Patented 
19. 9 ‘AN 160 186.47 50 136.97 Patented 


Dated at the Parish of Lorette, in er Provmiee of Manitoba, this — entieth | 


day of August, AD. 1918. " 
E.-J-R, ARPIN, 


15 à ‘ Secretary-Treasurer. 


RESTAURANT LANDRY 


COIN DES AVÉNUES PROVENCHER ËT : TACHE 
| SAINT-BONIFACE, MAN. 


Repas à toute heure, — Salle de billards. 
Tabacs Canadiens en paquets et en feuilles. 
_—_ Cigares: — Crème ta glacé et soda 


A.-H. LANDRY, propriétaire 


. er LR : 
. Tel: Maim 60 ___.:., .: M, SWEENEY . =, 202 Eugénie‘ 
20 ans d'expérience. 
. Ouvrages de tous genres en ciment et en. ARS ARE 
Raccordements. d'égouts et de conduites d'eais, 77 7 


Fondations pour bâtisses: (Une spéciatité) , 
+ Trottoirs granalitiques. + ‘ 


Le seul'homme licencié pur la Cité de Saint: Boniface. Fine 


à ! NET Ouvrage" garanti, RER 
md Pi 
j Prix æ* devis fournis sur demande. 


* i 0 U 
jte: Di pr his ne LS UNE ER ER 


PK e pa Ab EE a CT PA LT PE NES AUUES ES SR REA 


a 


‘ L 


à 


gique, ee on n pouvait écrire sur l« e- 
viation. : 

Jacques Mortane et Jean Dacsy 
ont recueilli pieusement les lettres 
des plus héros tombés au 


vaillance, eantique de gloire, telles 
sont ces missives où les As se révè- 
lent dans toute l'intimité de teur 
âme. Ce sont des billets de vietoi-| 
re, des mots d'espoir adressés à 
leur famille, à leurs amis. ‘On vi- 
bre à 1 ‘unissorr et: l'ou est abligé de 


lette ces pages d’héroïsme: ——" 
L'As des As actuels, le lieute-| 


{nant Fonek, a tenu, dans une pré- 


Dr. N. A. LAURENDEAU 


ANCIEN INTERNE À L'HOPITAL 
‘ DE SAINT-BONIFACE 


h d'honneur, Cantique de Tel. Mais mn 160 
champ Bureau at Résidence | 


Dan nr ven criteres 


“ 


rs 


Srndtéèté Butiding à 


retenir ses larmes lorsqu'on fuil- ah ga PORTAGE, winxurse 


fnce de l'ancien Queens Hotel) : : 
CR DOCTEUR PARLE FRANCAIS , 


———————— 
face v ibrante, à donner un dernier | = 


adieu à ceux qu'il a si souvent ven- 
gés. 
teur cette oeuvre de ces compé- 
tences très autorisées de : l’avia- 
tion, Jacques Martane et Jean Da- 
cay : ces fervents ont réussi à dob- 


ner dans La Guerre des Nues ra- Surebis: Main 135 


contée par ses Morts le véritable 
évanwie de l’aviation:! , 

Envol. in-16._ Prix net*4 fr: 50- 
Chez tous les libraires et dans les 
Bibliothèques de Gares. 


C'est lui qui présente au lec-} 


DR AH. RONDEAU 
 CHIRURGIE ET MALADIES 
DES FEMMES 


Chambre 390, Edifics Somerset. 


Heures de bureau8 à 7 pm. 


Résidence: Gare 4970 


eZ 


DR. JONCAS 
DENTISTE 


L'Edition Française illustrée, De SE Northwestern de Cu 


130, rue de Provence, Paris. 


Lie — 
LES BOCHES CRAIGNENT 
L'INVASION 


Washington, 22. — Une dépé- 


Îche officielle de Suisse nous’ dit 
que toutes les oeuvres d'art des |4208 Avenue Hiock 


musées de Cologne ont été trans- 
portées à. Cassel et à Brunswick, | 


ques aériennes ‘alliées, qui com-| : 
ineneent dévenir nombreuses 
‘dans cette partie de l'Allemagne. 


On conseille de faire de ! 
pour celles de Munich. . 
UT mali ihn@ne= ne. 


FOCH EST CERTAIN DU: 
SUOCES 


z. 


Paris, 22. — De sois heure au- 
jourd ‘hui, on a clairèment entendu 
à Paris le bruit d’une violente ae- 
tion d'artillerie. 


Les critiques militai disent 
en examinant le résultat de la lut- 
4e d'hier, que jamais les Allé- 


mands n'ont été en pire position. 
ë Foeh est maître de la situation. 


“D. — dos fille qui veux avoir 
uné jolie bouche, à quel auteur 
dois-tu penser le matin au saut du 
lit?! 

Le. Lavedan-(Lave dents). 


SC | 


DEMANDEZ :. 
Le Fromage à la Crème 
du Pays de Herve 
Fabriqué par 


-M. -À.-J. HOSSAY - 


SAINT-BONIFACE 
Vous,pouvez vous le procurer 


dans lés épiceries de Saint-Bo- 
niface et Norwood, 


“Bar 


RE EAP FOR 
Tél. Main 5772 .160 rue Marion 


P. COUTU & CIE 


14 ans d'expérience 


Leg co ss En 


mes et mariages. 


‘Cotbillard avec che- 
aux: Corbillard-auto. 


PAU 


même |. 


‘|A. 3. H, DUBUC 


Entrepreneurs de pom- 


“ . 
Limousine pour bapté- 


‘ éago, sollicite là clientèle cana- 
dlenne-françalise. 


613 BDIFICER SOMERSET, abutiars 


biunlsreahesess 


Drs. Maloney & Kennedy . 
ë DÉNTISTES 


Phone Maïîn 3005, 
, Winnipeg 
NOUS FARLONS FRANUAIS 


où. elles seront à l’abri des atta- nnitennpestenermitintep 


ct ee 
Beaupre & Betournay- 


ANOCATS, NOTAIRES, ETC. 
81 Méifice Melntyre, Winnipeg, Man 
PéL Main 1664 , 


(consul Belse) - "LOUIS P, a 
DUBUC, TOWERS & ROY. 


AVOCATS ET NOTAIRES 
Tel. M, 623 201-205 Somerset Hioceh 
Canier l'ostal 442 Winnipeg, Mon, - 


pr 


Hon. 3. Bernier EL. P, Bla 
ET 


Alex Bécaier 
BERNIER, BLACKWOOD 
& BERNIER 


AVSPA TNT AI ce 
sat Ed qoitèns pri ES 
L.-A, Delorme, Avocat me Notaire 


L-A DELORME 
Avocat--Notaire j 


232 ÉDIFICE CURHY 
233 AVENUE PFORTAGE 


(En fnce du Bureau de. Poste 


; à —— 
ALEXANDRE GELINAS 
‘ Avocat — Notaire 


LE PAS, :. : MANITOBA 
Bertrand-Hebert Cie. 
Immeubles—Prets—Loyers 
ASSURANCES 


‘ Coin Provencher et Auineas 
Tel. Moine 0008 . St-Bonifaes 


MARCEL MOLLOT ; 
Membre du Live Stock Lt, 


Spécialité eV s aur or. 


Rs SUGENIE, NOR LE. des. 


“Pour. vos billets de chemis 

de fér et de bateaux pouf 

* toutes lignes transatlantiquen 
Cutter; | à 


J.-C. MARCOUX 
TPPFAIFEFEIFIIIREE] A CET 
+ Le Ritchot. TÉL 
? Academie Ste-Marie :|"* 2 Rare + 
vi: 4 . LE BON MARCHE 
+ Crescentwesd 1 nnipeg, er it 
5 w Men + SMS d metre dm 
+ de Bospes di à Nous achetons les produits de 14 ferme 
2 g/9224 le direction à 54 Marie et 41! PROVENCHEN, HDIFICE DUBUO 
+ TE 4 [T6 Main 1060 _e. SAINT-BONIFAOS 

les travaux 8 F 
li professorst une : Mu- 4 
+ signe, dessin et péluture envei. 4]. CROIX TOMBALES 
+ nières méthodes. Exercices d'é 4| EN FONTE ; 
+ Joution di 6e dieties sous le di 4 AR gro à 
+ reotion d'experts. pe vd Nos pri sont très raison- 
+ Demandes des renseignements À 
+ Soon Supérieure ‘+ WINNIPEG CHURCH GO0DS.CIE LTÉE: 
? # 1226 ve Hargrave, Res 
berrreneeni(e 
An De er TT TR * DOME LE CL Re ER C ne on RPC à RE ñ Fa L $ ; 

2 ET ENNE LE res Pa a at A at 


2 TT 


(RP 5 


or Fons 


# Fu Ha 


à tiers avres de terre avec mai- 
e 18222 cuisine. ,de 
| lo remise. de 10x18 pieds. Pour 


plus ample informations, ue 


Où demande. — Une éervante, 
pour ouvrage général. Bons ga- 
S'adresser à Mre J.-N. Ju- 
rue Lite Baint-Boni, 


tras, 88 


dans une’ paroisse ca: 
nadierine-fraucaise, située à peu! 
* près à 100 milles au sud-ouest de | 
Winnipeg, une boutique de bar. 
-bier avec tables -de. boules, faisar 
“un très bon “corimerce, Prix: 

2,000; #700 À #800 comptant, {a 
balance facile. Pour plus, de ren- 


. «féighements s’adresser au Comp- 


toir 


ole Limité, 300 Edifice 
Grain 


xchange, Winnipeg Man. 


Demañde à louer:-Homine ma- 
rié, 15 ans d'expérience, dans la 
culture, désire bonné .demie-sec- 
tion à louer. Éeriro en donnant 
les ‘détails néregsaires, à _ Casier 
pôstal 36, LaFièche, Sask. ds 


nr 


. jours où la banqueroute est à 


dresser à Mme H. Béliveau, 187 
rue Dumoulin, Saint-Boniface: 


; | Instituteur demandé, Institu: 
teur catholique, eapable d'ensei- 
gner l'anglais et le francais, pour 
l'école Thibert, distr ict scolaire 
No 1740, C'ommentera immédia- 


tement. S'adresser à Joseph Pa. 
tenaude, : Guynemer, Man. 


-E*Union : Canadienne: 


Mou silence forcé et surtout né- 


gligent ‘vés derniére tenps a pu | 


faire croire à certains peu reénsei- 
gnés que l'Union Canadienne était 
chose du, passé, ve qui serait chose 
très déplorable, avouez-lé,  1n’en 
est rien, pourtant, et malgré ces 
la 
mode, l’Union maintient tou- 
jours et triomphera de la criée gé- 
nérale, grâce au dévoué concours 
de ses-membres, jénes et vieux! 
Le dernier rapport des finances in? 
dique un surplus très 


se 


réconfor- 


tant, et avée da moitié de L'été ter. 
:si on peut qüalifier ainsi 


«iinée r 
6e ténps inausside ci pluvieux ! 
il y a tout lieu d'espérer que l'hi- 


Maison Collin 
oi l'Hôtel-de-Vilié 


: _#" AVENUE PROVENCHER . 
> Jaint-Bonifess, Man, . 


srothséisémele 


pures 


Grains et foxrrages 


‘On demande une servante, S'a. 


n se. Notre- | 
an, deux et 


É. 
| 


: 


: 
! 
| 
Î 


Hsons d'avance pour qu'il yait. 
plus d'actionnaires possible à vet- 
te assemblée qui sera de première 
importance 


rer rm 
a SET pr Enr 


Ver nous trouvera en très bon état. 
Sans doute il-a fallu ménager 
peu sur des sports et-la balle 
camp en æ souffert, 
güerre conne à la guerre 
beaux jours reviendront, et 
jeunes qui resteront au pays pour- 
rotitenvore en profiter et s’en don- 


peu 


dâns certaines petites localités ea- 
tadiénnes-franeaises du Manitoba. 
Pas une semaine ne se passé sans 
que la Liberté ne nous 
quelque: nouvelle 
locale provoquée par les écrits ges 
correspondants de la semaine pré- 
tédente. 
un peu de se] attique, mais surtout 


| Cahiers à l'encre ou à crayon, réglés où non , Hllgiés. Quahté œire. 
«Beau choix de ' reliures illustrées. Régulier 6 sous. 
MR DA ROUR ea ares sine RÉ AT Se Mu 3 Ph TNA Ue 10c 


Cahiers à notes.—Régulier 8 
sous, Spécial, De qualité extra. Dessins à car- 
les cahier feaux bruns et noirs, Munis de 

+ PRET ORAN sé PAMREU A “oirroies et boucles, Régulier, 


Sacs. en toile imperméable.— 


sous. Spécial 
“+ -shcsiphécouens à | fou préc 40c 
2 Sacs faits en folle cirés. noire, are, der 28 Fees 
”.. épaissémeént ‘vernie, où: en im: | CRAYONS. ‘ 
tation de cuir brun. Très 25 (Crayons de bonne qualité, Ré- 
epéelal, le sac ...,..... C | zuiier,. 20 sous. Spécial, 


"12e 


supérieu- 


menant ER D douzaine 


“Adrios-piomes “Dixon”, outs | 
à gomme, Surfaces polles, Ré- 


ic 


rayoÿs de qualit 


- j | re,: Bouts munis d'un effacçoir, 
rs om y Spécial, :.5e Rég. 5 sous. Spécial, 10 
sg Sté ne: Re mine des #0 8 pour ...:.: LEE A C. 


4 


pH EFFACOIRES La douzaine PE LEGER 35c 
Effaçoires À encre ou à Su —— ——— + — 
crayon. Spécial ; C: Crayons “Dixon”, d'excellente : 
A D\tet SRE _… | qualité. Bouts de gomme, Lon- 
ke x | gueur, 8 pouces, . MRégulier, 6 
Règles. — Spéctat 2 15 | 1 sous. Spécial, le crayon. c 
DOM TN al letter t A C : es DR 
Le Crayons indélibiles japonais. 
ss QUE SEE Æ ‘Ré 10 sous. &péciai, 
. Crayons pour déssiner. — 12 | ct Rs tn ad ge NI 15e. 
couleurs au, paquet. 5 Feu “a 
—e-paqmet- {5 rt DC PORTEPLUMES | 
) î Porte-plumes de bonne qualité! 
RER PEU OU RE 25c: os ten Spécial, 


10c 


Ho s re compartf: : 


* Encre “Réliance”. Bleue, nof. | “ment.” Régulier, 15 sys. 

re, À l'épreuve de la gelée, Bou- | Spéclal, le plumier :.:.. 10c 

teilles de ‘2 onces, Très 5 Piu TROT TS pra: 7e 

umes de. diverses sortes. 

spécial, la bouteill& ..,.... C Spécial, 2 dousalias 15 

dire RES AREATS O OR RTS Ce D OPAEA EE € 

at tome of Régulier, 10} OCÈASION EXTRAORDINAIRE = 

re à een ss à - Bas en coton noir, à côtes, de 

anne CT Re MONTE très solido qualité, pour garcons 
NRA E FAR RE - ot fillettes. * “ttes 40 et 46 

Papier à lettres,-—Fini toile. | sous, Spécial 
Par boîte. de:24 feuilles et. 24 en- | 3 paires DORE Se ET de à 00 


veloppes, 


L'article nécessaire pour votre 
Spécial 


Barçon. où votre fillette, 


Rég, 25 sous. 15 
Re RUN C 


OCCASIONS TRES IMPORTANTES . 


dans les bottines pour garçons et fillettes, bottine s qui donverent bien 
l'usage qu'il faut, Venez en profiter 


‘OUVERTURE DES MODES D'AUTOMNE 
Nous vous invitons aussi à venir visiter notre magnifique rayon 
de modes que présente cette saison, la plus grande vogue de € hapeaux 
et tourmalines garnies. Nos prix modiques comme d'habitude, 
F UNE FQOYLE D'OCCASIONS 


très spéciales pour vendredi‘et samedi, les 30. et 31 
les autres rayons, dot vous pourrez yous rendre 
affic hes distribuées à domicile. 


LA: MAISON BLANCHE 


- Magasin à à rayons 
13-35, AVENUE PROVENCHER, SAINT. BONIFAGE, MAN. 
. TéléPhones Main-878-—879 


août, dans tous 
opte én lisantn0s*- 


suple: le.mänque &’ünion Iveale. 
un !Si dans tous les petits villages ma. 
au uitobains où Baptiste à établi ses 
la | pénates, on remplacait la fameuse 
Les |salle de ‘ “pool’” par‘un petit cer- 
les lele, une petite .organisation aveé 
ldirection compétente, il serait cu- 
rieux devoir 18s résultats au bout 


mais ‘‘à 
ES 


ner.À coeur joie. [de très peu de ternps. + C'est en 
RE a ge TS |perfectionnänt les, petites ‘choses 
L lquée l'on arrive à de plus grandes 
L'assemblée annuelle des ac: 'entreprises. 
jonnaires aura lieu ‘le premier! Te 
Er CR et o be: Nous stars Ta | Comme il convenait, Saint-Bo- 
l 4 


le Res ‘a commencé ce mouvement 


et a établi sur des bases solides 
l'Union Cañadienne, L'an der. 
nier, M. Fontaine, autrefois gérant 


0 


L'année ‘ finanvière 


arrive à 88 fin,.et le rapport, pré: de l'Union Canadiégne à Saint- 
aré par le trésorier, jaraitra us Boniface, établissait une Union 
P P : Ù :  Cèredienne ir Saint: Pitere: Quel 


rues pelit v illäge stivra sur'ses tracës Ÿ 


de Saint-Jean: Baptiste peut-être, ou 
Il est curieux dé voir comme | Letelliér? 
l'on se ‘mange à belles dents'' 


Que les s'organi- 


en mnnemennns 

Beaux restes de soie pour travaur 
de mosaique (Crazy Patchwork). Très 
bet.assortiment de restes de bonne 


grandeur et bons pour courte-pointe 
pe vs de sofa, coussin, etc.°-Gros pa 


quet: 25 sous; 5 paquets pour $1.00, 
PEOPLES SPECIALTIES CO. : 
Département 14 Casier 182: 


jeunes gens 


apporte 
‘‘échauffaison 


On y trouve quelquefois 


l’imprimer. 


 Fudge, Rég. 50. Vend 
. Cameres, Rég. $8. Ven red " 

an taffetas. Ven 
| Filets pour chasseur. Vendredi 


Epingles à cheveux pour dames. Vendredi, 2 pour 
* Résilles Lady Fair. Vendredi, 6 pour 


Résilles: Sanitary. Vendredi, 6 


Jeu de peignes. Rég. 48: V' endrédi 


Coussin brodé. Vendredi 


Nappes à thé. Rég. #2. Vendredi 
Dentelles, Vendredi, la verge .… 


:Fichus pour dames. Rés 


Chaussettes en Lisle pour hommes. V entrent 


3 2 paires pour 


Bas en coton blène pour dame. 
‘5 paires pour ....:. 
 Poli métallique Shinon. Vendr 
Bagues avec onyx. Vendredi À 


ne cs 6 
- Brassières en coton pes Vendredi ..:..:.... FERRER T8 
ane RS en 0 ” dar #5 
FnReù NOR Vendre ni ls vie cie di 
NRC inafôres en guingan. enrreauté pour entauts. Vendredi. 46 
- Camisoles de eg Véndredi :..:..... AE NEPTES " 49 
rame oh LS Te UE : 100 
Blouses èu rgette et crêpe de Chine. Vendredi .,... 
rnustae Foûrrures pour dames, Vendred ANR ae rade et 
Li PR NT GROCETERIA--SOUSBASSEMENT de 
ER : 33 Jus de vigue Niagara. Rég. 25. Vendredi, 2 boûteilles . \$ 25 
h Vos 1 div. : © Benrre de pistaches. Marque Squirrel. Vendredi, la boîté 35 
MT PU ut 40 Miel en rayon. Marque Airkne, Vendredi ....::1....:. #4. 
RE Fe ee . 6.00 Gâteaux Overseas Robertson. Vendrédi, lu hoîte . ....... 59 
, la veïge ...... RTS PUS 18 SD ATRIEME ET 
ARE Ne 0 NN 10 ? He, à QUA TAG à) 
PART .07 Sérvice de table, Quatre morceaux. Vendredi ,.:,.,,....$ 25 
ANT JEU DE DE .25 : Cretonnes. Vendredi, la verge‘...:,:5..44 1... .18 
DOME dun nue eut 25 Rideaux Novelty et Se Vendredi, la. paire... 2.95 
PP ENT ES OO EE 20 ‘Tapis. Rés. 81275. Vendredi .. ............:.:.. 8.75 
re TERRE en N als 4 Centres écossais. TT Ne ee «75 
er SN MAUR EEME 1.25 ‘Toile à serviette. Vendredi, la vérge ....:,:........,.. 15 
ie ER eu HAUSSE Nansouk pour soûs-vêtements. Vendredi, la verge 18 
g. 59. Vendrédi. DAT MAR PR PRE ATEN HS Coutil de couleur. Vendredi, Ja verge. !..... ARR EVER A 
Bas d'enfants. Vendredi, la paire . ….... AA EE es Set CU Nappes de table damas. Vendredi. ........,,:... 2.65 
RENE à .18 Courte-pointes en simili _ Nondredi ins s 0 
APR ER EN TR à Taies d'oreiller, Vendredi, In paire ., ..,,.1,:.,.,1.4.:.. 4. 
E- : POS Mar eco chiens ae 9,50 
RMS PE DRE In .68 Hamac. Vendredi ..2,.:,...:4 pee Canne vue te A 
Vendredi SP SN En : | Jupes faites-sur mesure, Compris issu, Vendredi 5.414095 
OP PRRDE PA RRANIE PNe CR Rs 1.00 Peinture pour galerie: Vendredi, a boîte: ::.....,,..... 45 
Mt diese a 448 Peinture mate pour murs.- “Diarohd E. Vendredi, Ia boîte 2.00 
AN NE no dd as ex Le CE ER Crêpes Georgette. Vendredi, la verge... . 1.45 
M ES CU UNE Prod .75 Popeline-soie de guerre, Rég. #1.50: V eridredi, a 1 verge .… 1.45 
HR APRONEAME LA 1.25 ""Urêpe de Chine. Rég. #1.50. Vendredi, ln verge ..:.....: 1.45 
Bengaline noire. € Paille e lmpériale suisse. : Vendredi 
DEUXIEME BTAGE - | D demain, / Vendre 
si Soie natirele joe AE au te A 'VeNde vi 95 
 Ladihe s Ji : Soie naturelle, Rég crtdredi,:H-:verge:. ,,..,,,4.: 95. 
dames. LE #3.95 à Mn. É Coton. Rég. : 39 à 76, Vendredi, la veige .:....:...,,.:,. .25 
: Vendredi | NEA TAN TR IR 1 E. + CINQUIEME ETAGE 
° pour darnes. Fendred: CN TUE 5.00 “ m all bound Round with the Mason Dixon Line’ Üt's 
his» ON PORAUE RES “a Long Way to Berlin" dont-want-to{iet- Wet 
de VUE LE DUT) 2.50 “Thè Wild Wild Women are making a Wild Man out 
75. Vend., 1,50, ; of Me”, ““Hômeward Bound'?, ‘You're in style w hen 
.25 you're W earing a smile’. V endredi, 3 POULE 5 5 25 


Es sous- vélements d” enfants. Ré. 39 êt. #. Ÿ endredi.. 


| _. KT 


sent, et le capital des st os fermiers 
de: 1 ‘endroit saug bien les soute- 
nir.! 


. . » 


1] y a quelques jours, nous-avons 
eu le plaisir de revoir. notre ami 
Noël Bougaïrd, arrivé comnie un 
coup de vent de, Petewawa, où. il 
s’enträîne avec la 76me Batterie. | 
IE était : affreusement grillé, ‘mais 
c'est toujours le inême Noël gai et 
plein de courage. Il ne . manque 
plus maintenant que de voir Henri 
Deschambeault et ‘‘Gus’’ Pelletier 


en -costumes-d'effierer-dtr-R. À 
F, pour nous réjouir le coeur. 

Mg EN .  . rè 
: D'après Cyrille et Jos, on 5'a- 


muse aussi bien, Sinon mieux 
ville qu'au ‘‘Beach’’! 


1 _* L1 

"H nous. vient parfois des jeunef{, 
militaires canadiens-français. Nous 
voudrions les .voir-le plus. souvent 
possible et ameïrer leurs amis avec 
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